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| M. Cauchon se paie, mais il se paie
cher.QUEBEC,

LUNDI, 22 FEVRIER1869.

———

On parle de M. Bellingham comme
successeur probable de M. Dunkin.

—

À la séance d'aujourd'hui, M. Trem-
blay proposera la résolution suivante :

Résolu.—Que cette Chambre, tout en appré-
viant les qualités qui distinguent Monsieur
Brydges, ne peut s'empêcher d'exprimer le re.
gret qu’elle éprouve au sujet de lu nomination,
come commissaire du chemin de ferintercolo-
nial, d'une personne étrangère à la l'rovince de
Québec,et qui se trouve à la tête d’une compa.
gnie endettée envers lu caisse publique pour un
montant énorme, et en même temps assez puis-;

sante pour pouvoir contrôler jusqu'à uncertain ‘

point l'action du gouvernement; que le silence
de cotte Chambre dans une circonstance ;

où de si gruves intérêts sont en jeu, pourrait
être considéré comme un témoignage d'appro-

bation pour un acte qu’elle considère comme
i contraire aux intérêts de la Province de Québec

et de lu l’uissance en général, et qu'elle se croit
par conséquentobligée de protester contre cette

nomination.

M. Lallue demandera:

REVUE PARLEMENTAIRE.

Lasemainequi s'onvre promet d'étre

fertile en discussions et en incidents à
ja Chambre. Tous les ministres du

reste sont rétablis, et l'opposition, as-

sure-t-on, veut faire acte de présence.
M. Bellingham aurait consenti, dit-

on, à modifier ses amendements au su-

‘et du double mandat; mais dans ce

cas la gauche, si on” peut lui donner

ce nom,les reprendrait sous forme de

sous-amendements.
Dans tous les cas, on peut dones'at-

jendre à un débat et à un vote.

C'est à tort cependant que l'on a an-
noncé que le trésorier, M. Dunkin, fe- |

rait son exposé financier, mardi. i

Ce ne Sera pas, tout probablement, ; Est-ce l'intention du gouvernement de récla-

avant la fin de la semaine prochaine | mer de nouveau les arrérages dus au fonds des
que M. Dunkin nous dévoilera l'état : bâtisses et des jurés ?
exact de notre fortune. | Enfin, M. Mailloux proposera:
Entr'autres choses, on assure qui Qu'une adresse à Son Excellence, la priant

expliquera pourquoi le gouvernement ide vouloir adopter les meaures qui lui parai-

n'a pas acheté ou loud hotel Nt. George, , tront convenables pour faire prépaier et impri-
—qui aurait pu contenir presque tous | mer, Hans la forme des lois de cette province,

bureaux publics —au lien de paver ; Un tableau des subdivisions de paroisses dans
les bureaux TS - Payer, | cette province (Bas Canada), depuis l'année
en loyer et réparations, pour les trois : 1854 (cette année comprise), indiquant les bor-

édifices occupés par le département du | nes, limites où lignes de division des diverses
Trésor. les départements du Secrétaire paroisses établies et érigees civilemment, soit
provincial et de l'Instruction Publi- comme nouvelles paroisses où comme paroisses

; . us ; formées par le démembrement ou la subdivi

que, et le département des terres dela | sion de paroisses antérieurement érigées et re-
Couronne plus de $5,000. l connues suivant la loi: et indiquant aussi,

Voyez plutôt ces extraits des romptes : d'une manière succincte, l'autorité en vertu de
publics : laquelle chaque subdivision de paroisse a été

faite, le nomdu gouvernement sous l'adminis-
tration duquel ellé à eu lieu, les noms des com-
Missaires qui l'ont recommandee, Ja date de

leur rapport où de ls proclamation qui l'ont

 
 

Département du Secrétaire Provincial et de 7 Ius-

truction Publique.

Loyer et taxes. 00108
Reparations aux bâtisses

1,246.64
DIS. 20

Vuvrages de l'lombier 583.40 établie et confirmée, y compris tous renseigne
Do do 141,55 * ments qu'il pourrait être au pouvoir du gouver-

iw de V5 ST nement de procurer, concernant les paroisses,

>,616.02

 ou paroisses reputves, qui n'ont pas encore ete

“evigées civilement ; et aussi la subdivision de

Département du Tresor chaque comté en townships, lorsqu'il en existe,

lover 2.200 - *
Ouvrages de menuierrie
Peinturages, tapisserie ote.
vuvrages de Plombier.

-

M. Cartier à Londres.

On lit dans la Winerre :
* Parmi les fètes publiques dont Sir Cteorges

Etienne Cartier à été l'objeten Angleterre où

aon nome-t entouré d'un prestige bien mérite,

nous avons remarquéle diner que Ini donnèrent
le= directeurs ot les actionnaires du Grand Occi

dental Canadien, dans la magnitique salle de St,

Jatnes Hall, le 28 de janvier dernier. Nous en

“trouvons Un rapport détaillé dans le AÆciheau
News,

 

Département des Terres de la Cinvonae..

Loyer et taxes... 1. . BE 1 103,00
Cuvrages de menuiserie pour

réparations.
Ou. sages de inaçonnerte.
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En louant ou achetant hotel St
George, le gouvernement aurait fut L'Echerin Dakin présidait au banquet ayant

A : so 1 Ca ses ootes le ministre des colonies, le comteune excellente operation: mais il au 4589 . ; ,p Granville, Lord Bury, l'Hon. Wm. Mousell, M.
rait fait manquer une bonne alfaire à Pete.

MM. A. Coté et Cie. Tout a cédé de- | Le président proposa d'abord Li sante deleur

vant cette haute consideration. ‘hôte, Nir ticorges Cartier. Il parla de ses
Dans les prochains comptes publieson ! grandes facultés, de son enorgie, de “ou patrio-

verra sans doute quele gonvernement ;me et des servives incontestalles qu'il a ren-
ge “ * dus à son pays comme des institutions durables

sous-loue de MM. A. Cote et Cie —au | dont il l'a doté. Nil n fait beaucoup, a-t il ayou-

taux qu'il paie aux propriétaires des tè, pour la reforme judiciaire en Canada. d'un
maisons de In rue SL Louis—-une par-, autre côté il n'a rien négligé pour établir tout,

tie de l'édifice et qu’il v fait à ses frais | ve qui pouvait contribuer à lu prospérité de sus |

les réparations. : concitoyens. On lui doit beaucoup aussi pour

Déja li I } l'encouragement quil à donné Aux entreprises |
i ; - = cham- A | ; . ;
CJL nous dit-on, quelques chaun-œ chemin de fer qui contribuent tant à rendre |

bres de l'ancien hote! sont oceupées un pays florissant en activant ses affaires com-

par des employés.

 

Feuilleton de L’ÉVÉNEME NT cela, elles auraient eu peut-etre de trop

PU 22 FEVRIER 19, significatif. ;
Jeanne, un peu embarrassée, ne sut

! que répondre. Mme de Blanchelande
accablée des fatigues de cette longue
journée passée hors de chez elle, avait
déjà reprise le chemin de sa chambre:
"elle wentendit point le compliment du

, baron, auquel Victorine ne prit pas

, arde.

L EG I 0 N D H 0 N N E U R 5 —l'apa j'ai faim ! dit celle-ci d'un
ton de fille unique, et dont les mom-

i dres inllexions mndiquaient assez qu’el-
le avait l'habitudeet la certitude d'etre
“obéte. _

—Bonjour, père ; nous voila! —Oh! toi, tu as touyours laim. Vous
Celui que Victorine venait de saluer n'avez donc pas diné à Saint-Denis ¢

de ce nomrespectable, était un home Alors, pourquoi revenir si tard ?

jeune encore, d’une tenue élégante, —Ni! nous avons mange un mor
fort soigné de sa personne: ses che-, coau sur le pouce, mais vite el mal...

veux blonds comme ceux de sa fille, tu sais, a la pension!

étaient rayés aux tempes de quelques: —De quel ton tu dis cela mainte-

fils d'argent, qui ue Fai messayaient nant, belle dédaigneuse !

point. Après avoir embrassé Victorine,, --Comme nous n'avons pas envie
Il tendit la main à la baronne, et salna d'y retourner de sitôt pas vrai, ma
Mlle Derville avec une grâce courtoi- pétite Jeanne? nous avons mis nos

se, dont le maitre de danse de Saint-! quatre chemises en cinq paquets. Dame
enis ne Ini avait pas jusque-là donné ça nousà pris du temps. Pense donc
moindre idée. le déménagement de deux grandes

—Papa, c'est Jeanne, c'est mon amie! ! personnes qui sont là depuishuit ans.
fit Victorine en manière de préseula- | luis, les adieux n'en finissaient pas ;

LA PUPILLE

DE LA

(Suite)

tion, | on nous aurait volontiers gardées. Tout

—l

y

an longtemps, mademoiselle, le monde voulait nous embrasser, sur-

reprit M. de Blanchelande, que nous tout Jeanne. Si on avait laissé faire

Vous connaissons. Ma fille nous a bien | ces dames, je crois gue nousserions
souvent parlé de vous. Nous savons|eucore la-bas!...... Mais tout cela m'a

depuis longtemps que vous ‘avez la'creusé l'estomac, et je nen puis plus.

bonté d'aimer un peucette petite tète, —Mon Dieu !ne pleure pas - en cher-

folle, qui de son coté, vous adore. Tout{chant bien on trouvera peut-être un
€ monde ici fera comme elle ajouta-t-il peu de pain'dans la maison; avec ces

8vec une certaine légèreté de façons, |dents-là et ton appétit de dix-huit ans

qui enlevait a ces paroles ce que, sans on ne «lo. pus être bien difficile.

 

l'indépendance politique, mais il en jouit en
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ques années, c'est à dire en 1833, il n'y avait
que vingt milles de chemin de fer en Canade,
tandis qu'À présent il est enveloppé dans un
réseau de 3,000 milles. Il est vrai que ces tra-
vaux ont été loin de rapporter de gros dividen-
des aux ‘actionnaires, mais il est indéniable
qu'ils ont servi énormément aux intérêts poli-
tiques et commerciaux du Canada.

Nir Georges Cartier le remercia cordialement
pour la santé qu’il venait de proposer, puis ns-
aura ses auditeurs des sentiments de loyauté
dont le peuple canadien était inspiré en môme
temps qu'il s’opposait énergiquement à l'ab-
sorption de la république américaine. Son désir,
a til dit, est de rester fidèle au vieux drapeau
monarchique de la (irande-Bretagne. Il n'a pas
des aspirations fougueuses vers ce qu’on appelle

réalité de tous les avantages par son union avec
la métropole, s'estimant heureux de partager
la gloire que la mère-patrie fait rejaillir sur
toutes ses dépendances. Les Canadiens désirent
se consolider comme une puissance sur le con-
tinent américain et d'étendre leur influence de
I'Atlantique au Pacifigua et ils sont convaincus
qu'ils réaliseront leurs espérances avec l'in-
fluence et le support bienfaisant de la Grande-
zretagne.
Sir G. Cartier termine en rocommandant à

ses auditeurs de ne pas attacher de valeur aux
opinions de M. Goldwin Smith et de ses adhe-
rents qui voudraient que "Angleterre brisat son
union avec toutes ses colonies qui ont tant con-

tribué à la richesse et à la puissance du royaume.
Le comte ‘Granville en répondant à la santé

aux ‘Colonies ” assura que le gouvernement
anglais s'efforçait d'avoir les informations les

plus exactes sur tont ca qui a trait aux gues.

tions coloniales. Comme Ministre des Colonies,

il attachait une grande importance à ces rap-

ports d'une utilité réelle et dans ce but il ne
négligeait jamuis de diner à chaque jour de lu

semaine avec quelque personne appartenant à
l'une ou l'autre de- diverses colonies et pou- |

vant l'éclairer sur le sujet. Ua lu récerament
le rapport de lord Durham durant sa vice

royauté en Canula et dans lequel ce célèbre

homme d'Etat parle de la laine qui existait

entre les deux nations et des tendances d'une|

partie des anglais à abandonner Lu mère-patrie,
mais ce qu'il vient d'entendre lui démontre

que de tels sentiments s'ils ont existé sont au

jourd'hui disparus. De fait, dit il, dans leur lé |

gislation sur l'éducation et surles arrangements |

ecclésiastiques ils ont douné un exemple que;

la métropole pouvait suivre avec avantage.|

Les chemins de fer établis en Canada et en |

couragés comune ils l'ont éte par le gouverne-

ment canadien ont rendu de grands services

en développant les ressources du pays et au
jourd'hui que les colonies Anglo-Américaines

se sont réunies eu Confédération, le Canada
deviendra assurément lune des grandes na

tions du monde et il peut sincèrement teliciter
Sir 0. Cartier sur les brillantes destinées que

l'aveuir reserve à son pays.
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Nouvelles Meligieuses.

arJeud® prochain, 25 du courant, s'ouvrira dans

l'Eglise des So-urs de he Charité de cette ville.
un Pride pour les jeunes gens qui ont fre

quenté, pendant l'hiver, les classes du soir ou

vertes au commencement de décembre dernier

sous le patrbnage de la bienfaisante societé
de st Vincent de Paul. Um yanvite aussi spe

chalemeut des etudiants, les membres de la dite
société de St. Vincent de Paul et tous les jeunes

gens de Lu ville. L'office commencera à T heures

du soir, jeudi, vendredi, samedi ot dimanche.

IL y aura <ermon, salut du Très-Naint Sscrement

et on Y fera des prieres spueinles pour Notre
saint Père le Pape, pour les Zouaves Canadiens

et ponrla Societe de Saint Vineent de Paul ‘ha

cun de ces jours il y aura uno vollecte pour

aider à couvrirles frais encourus pour la bonne

œuvre.

Trimanche matin à Theures, sera dite par Sa
Grandeur Mgr. l'Archevêèque une messe à la-

quelle ceux qui auront suivi les exercices du

i

§

meicinles et industrielles. Car, il w'y a que quel © Frideum, comme il est dit dans un document

{ —Nans doute, répliqua Victorine en|
faisant une petite imoue; d'ailleurs, ,
NOUS AVONs appris à jenner, el NOUS
savons nous contenter de peu. Mais
un petit pere qui serait gentil nous
menerait souper au restaurant.

—C'est cola ! dis tout de suite au ca-
baret "Comment, mademoiselle, Vous
qui, ce matin encore, étiez au couvent
— où peu «en faut—vous qu' por-
tez encore une espece de robe d'éta-,
mine qui vous fait ressembler à une.
petite nonne, vous voulez |... Non,

vraiment, Victorine, tu n'y pense pas!

—Aucontraire, je ne pense qu'à ce-,
l'est le sêul moyen de nous;

decaremer un peu... J'aurais vite,

fait de mettre’une robe de l'an passé.

Et mademoiselle ? tit M. de Blan-|

chelande en regardant Jeanne, qui se.

‘tenait un peu À l'écart, discrètement
labsorbée dans la contemplation de‘

deux énormes gravures representant|
; d'un côté les courses d'Epsom, et de,

‘l'autre l’'hippodrome de Chantilly, Je

jour où l'on y dispute le Derby fran-
| Cals.

—Ah! c'est vrai, répliqua Victorine
avec une vivacité charmante,j'oubliais
que Jeanne, enfait detoilette, ne pos-
sède encore rien autre chose que ce
vilain uniforme. Eh bien! je ne por-
terai pas de robe qu'elle n'en ait elle-
même. Je ne veux pas être plus jolie
qu'elle !....
—Mais…
—11 n'y & pas de mais; emmene-

nous toutes deux comme cela, père.

—"Tu mériterais d'être Bretonne, fit
le baron en appuyant le doigt sur le
tront bombé de sa fille. Tu es si obs-

#
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que nous rapportons, et les membres de Ia Seo- 4
oiêté de Saint Vincent de Paul seront invités à:
faire In communion générale.
Monsieur l'abbé Chandonnet, dont on aime à

entendre la voix, à bien voulu se cha-ger de la
prédication pendant ces jours. Les sujets traités
seront, jeudi: La Foi ; vendredi : L'Esperanos ;
samedi et dimanche : 7.2 Chgrité.

Mgr. l'Archevêque qui s si puissamment en-
couragé l'œuvre des classes du soir, par ses pa-
roles, ses sumônes et ses hénédictions, à daigné
ajouter à ces faveurs celle d'une indulgence
pléniére pour les jeunes gens et les membres de
la Société st, Vincent de Paul.

Voici le décret rendu à ce sujet par Monsei-
gueur l'Archevèque :

CHARLES FRANÇOIS BAILLARGEON,

Pär la miséricorde de Dieu et la grâce du Saint-
Siége Apostolique, Archevêque de Québec,

Assistant au Trine Pontifical, ete,

A tous les jeunes gens de Québec qui ont fré-
quenté dans le cours de cet hiver, les classes
établies par Ia bienfaisante Société de St. Vin-
cent do Paul, Salut et Bénédiction en Notre
Seigneur.

Ayant été informé à notre grande éditication

et consolation, qu'un Triduum d'exercices spi-
rituels doit s'ouvrir pour vous le 25 du présent
mois, dans la chapelle du nos chères Sœurs de
la Charité ;

Et voulant tout à la fois récompenser votre
2èle à vous instruire, et vous engager vous, et

tous les autres jeunes gens de notre ville à
suivre avec dévotion ces pieux exercices ;

A IR prière du Révérend Monsieur Antoine

Gauvreau, chapelain de l« dite société de st.
Vincent de Paul et Directeur des classes sus-

mentionnées, Nous accordous, en vertu d'un

Indulte du Saint Siége à Nous conféré pour 10
ans en date du 22 septembre 1861, une indul

gence plénicre à tous ceux d'entre vous, et en

général à tous les autres jeunes gens de la ville
QUI assisteront au moins vue fois aux susdits

exercices, et qui s'étant confessés et ayant com-

munié, Visiteront la «Kite cliapelle de nos Sours
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Buccursale à Montréal, Fabre et Graves.
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— Un ouvrier de chez X...…, célèbrefacteur
de pianos, ayant passé en orgie un jour de la
seinaine, était venu un dimanche matin dans

l'atelier du patron pour finir sa pièce et réparer
le temps perdu.”

Il Cravaillait seul à l'achèvement d'un pisno
mirifique et de composition nouvelle.
On en fait de tant de sories, aujourd'hui! ..
Il travaillait en homme arriéré qui veut se

 

  
frais de bureaux ; en tout : 2,038,022 francs.

Les membres de la questure touchaieut cha-
cun 10,000 france par session, mais ils étaient
obligés d'avoir une voiture, et étaient soumis à

certaines dépenses da représentation.
Passons à la Restauration. À cette époque, les

députés n'avaient aucun traitement ; lo prési-
dent seul recevait 100,000 f. par session, en de-
hors de l'indemnité accordée aux questeurs. rattraper promptement.

Sousle règne de Louis-Philippe, les députés Tout d'un coup il s'arrête, pâle, ému...
continuèrent à n'avoir aucun traitement ; mais tremblant. ..

de même que sous la Restauration et sous Char-|  Casimprévus... il faut eortirt._>
les X, le président recevait 10,000 fruncs par
mois, toujours en dehors des frais de questure.
En 1848, les députés à l'Assemblée nationale

étaient au nombre de neuf cents, à raison de 1

député par 40,000 habitants ; ils recevaient cha-

cun un traitement de 25 fr. par jour (qu’on

leur a assez reprochés, mon Dieu !), soit 540,000
francs par mois. La session de 1848, qui dura 9

mois (comme celle de 1789). coûta donc 4,860,-
(00 francs auxquels il faut joindre, pourle trai-
tement du président et des questeurs, 15,000
francs par mois, ou 45,000 franes pour la ses-
sion. Total d'ensemble 4,903,000 (un million et ouvriers, peut-être!

demi de plus que celle de 1789). Bref, l'ouvrier fit
Sous le gouvernementactuel, il y à un dépu-! auriez fait.

té par 35,000 électeurs. Un député est accordé
à chaque département dont le nombre excé-
dant des électeurs dépasse 17,500. Le nombre
des députés est de 233.

Depuis le commencement de l'empire, les

députés au Corps législatif recevaient un traite-

ment de ZU00 fr. par mois : munis, l'annee der-
nière, leur traitement n «tt fixé au chiffre inv

riable de 12,500 fr. pour toute lu session, quelle

que soit sa durée. Le président reçoit 100.000
fr. plus 30,000 fr. pourfrais de représentation.

Ln session de 1868, qui seru, dit-on, fort vour-
te, t'en coûtera pas moins 3.536, 000 tr. surienx, debout. écoutait.

Trois millions et demi! .. Nous verrons bien Le patron se met en dévoir de presser les tou
si les représentants cle notre pays lui en dontre- | ches.

ront pour son argent

Sottir!. .. le patron peut le voir, lui deman.

der ce qu'il fait 14... Il faudra avourl'escapade
de la semaine!. .. Tout justement, M. X... xe

promène sur le perron, à deux pas de la porte
vitrée, avec un noble étranger. ..

Que faire ?

Qu'auriez-vous fait ?

Ce qu’il fit...

Un piano, c'est une caisse, après tout, bien
close...

Et puis on peut le mettre sur le comple d'un
autre, Allez donc chercher parmi trois cents

.«e qu'à sa place vous

Dix minutes après, le patron se présente, sui-
vi du noble étranger, unfils d'Albion.
— Laissez nous, dit-il à l'ouvrier.

L'ouvrier prend sa casquette et s'en vn.
—Je vais vous montrer différents modèles,

continue le patron en s'adressunt à milord.

Voici le piano secrétaire : voici le piano- billard:
voici le piano lit . voici maintenant une espèce
nouvelle...

Et ils s'urrétèrent devant le pian.
Le patron s'assied.

Derrière Ini, flegmatique, le

vurchevé

noble étranger, 
« — Vous allez voir quelle pureté le sons ‘quelle

| finesse!
Rien ne sort ‘

—_ de la Charité et y priéront pour Notre St, Pere
le Pape.

De plus, Nous accordons pareille indulgence

à tous les membres de Li piouse societe de St!

Vincent de Paul qui, suus etre ofdiges d'assister

aux exercices du Triduutn, communiteront dans:

la dite chapelle, on du moin la visitéront un|
des jour- du meme Triduamet y puieront sui
vant l'intention marquée ci-dessus,

Donné à | Archevech
fevrier 1S09.

UF. AUCHEVEQUE DE QUÉBEC

_ —æ_

Napoléon et Jefferson Davis.

Nous hsonsdans ba Liberte, do Paris

on attribue a l'influence du general Dix le

retard qui serait mis a répondre favorablement
8 une demande dandience adressee a Uempe.

reur par Jefterson Davis, © Il y a plus loin qu'en

ne pense de l'hôtel du Louvre. aux F'uilerivs
a dit une de nos plus jolies Americaînes, à la

derniète féte du géuéral Tux.

Cn

Le Traite.nent des Legislateurs,

Au moment où la session de [Nudes cham

bres françaises Vient de commencer, le travel

de stati-tique suivant, <ut les Assemblées déti

bérantes, depuis 1YS0 jusque nos joues, ne

manque pas, croyons-nous, d'un certau interet.

En [789 la nombre des repro<entants du

peuple, à l'Assembiice nationale, était de TT0

raison de 9 députés par dépoirternent, sans avoir

égard au ehitfre de La population. De plus, cha

que département nominait trois representants

supplémentaires pour parer aux cs de Vucin

ces, de maladio ou de mut

Chaquereprésentant recevait un traitement

fixe de 13 franes par jour

le coûtait done 13,532 francs par jour : le mois,

composé de 24 scances, revenait a 431.964 franes,
ce qui mettait la session entière (des sessions

de 9 mois !) à ajouter LYST 122 francs, à laquel-

L'assemblée nationa

tinée qu'il faut toujours fimr par te
céder

-——Aussi, père, je crois qu'il vaudrait
mieux commencer par là: ce serait uno!
économie de temps.
Le baron haussalégerement los epau-

les; ce fut sa seule reponse.
—Vous savez où nous allons ? lit-il

à Mmede Blanchelande, qui rentrat
en ce moment dans le petit salon où
avait eu lieu tout cette discussion. Vo-'
tre file veut absolument souper au
restaurant… Puis-je vraiment ?
—Pour unefois, je n'y vois pas d'in-

‘convénieut…
—Etes-vous des nôtres ?
—Non, certes! Je trouve ma jour-

née complète sans cela -- emmenez

rd!
Ils s'en allèrent tous trois ; le baron

non moins joyeux et ton moins gat
que les deux jeunes filles.
avait l'air d'un écolier en vacance.
On arriva en cing minutes à la porte

d'un restaurant en vogue, où le baron
était conuu. [l prit un escalier, celui
qui conduisait aux Salons de Société,
commeon dit dant la langue spéciale
de l'endroit, et il installa les deux jeu-
nes filles dans un cabinet de l'entresol,
un peu bas de plafond et décoré avec
un certain luxe criard, qui n’en parut
pas moins à la petite pensionnaire le
dernier terme de la magnificence. Elle
fut surtout éblouie par un certain pa-.
pier gaufré et doré, qui lui sembla d'u-j
ne richesse incomparable.
Le baron soigna son menu comme

s'il et donné à souper à deux ambas-

de Queliee Je F3 del

Choses of autres. Etonné, M. X. .souleve vivement le covven
- Un mot sur les candidatures académiques. : cle ét se penche pour «xaminer

Un jour, M. Camille Doucet est rencontre pars

un de ses amis.
— Eh bien! mom cher otc en est votre candi

datnte ?

- Oh" ne men parlez pus ne n'en parlez,

L'Anglais se penche avec fui

0h! yes! oh! yes". je voyais tres bien 1.

fait il en se collant le carreau dans l'œil, e-tut-

la, c'etait le pere cloyet,

pus, répondit en souriant l'auteur plus que pr —

wai du Fruit défudu. Cela allait Wienaby a

une digune de jour: Spe nets sar le chennn

de Ulnstitut, j'irais traëme jusqu'à dire que cela

allait sur des roulettes Cela ne vie plosdu tout,
Comment, fait Toni. un puereil revirement «chevins Chambers, Cite, Hd, A Hear, Hos

cn x jours” : : ! <ack et Rinfret et MM. les conseillers Auger,
y Nuvez pourtant tien cerit depuis, que je sache Convey, Gitlin, Hamel, M. A learn, Henry,

Jubien, Maillonx, Melaughn, ©ilare, Peachy,
Roy, Ryan et St-Michel.

Le proces verbal de lodeoe se

uet udopte.

Présenté unelettre de MF. €'autrav nommé
a toits cependant qu'une Alan dernière séance auditeur de la vite pour

“main criminelle n'y sit anis la nran. l'année fiscale commençant le ler ruui 864.
acceptant la dite charge.

lreseuté une lettre de M. Français Nadeau
se plaignant du jugement rendu par | honora
bie juge Stuart dans la cause de lui méme,

| demandeur, contre la Corporation, défereluresse,
vt demande que les griefs = ent renvoyés à

Monsieur IP u'e<t perints d'écrire des vois des personnes « être choisies par le conseil à
cette hn. R nvoyce an comite des finances.

Présenté une petition de M, Joseph Leclere
et autres cultivateurs de la paroisse de St. Am
hroise de la jeune Lorette, qui demandent gne
les revenus du marche St Paul ne sortent pa
‘mrs a Venchere et que le clére actuel ne soit
pus change, Renvoyée au comite des march =.

Présenté une semblahle pétition de M Char-
les Fiset et nutres eultivateurs de Li prroisse
de Fancienne Lorette, contenant les mêmes
vonclusions. Renvoyée au même comits.

Présente le troisième rapport du comité spo-
cial des amendements aux actes d'incorporation
de la eite.

L'ordre du jour étaut appelé.
Lu le 350e rapport du comité des march-sre-

commandant que les revenus des marches et
des maisons de pesée ne soient pas mis à l'en-
chere ct vendus par encan le premier mai pro
chain, lequel ayant été mis aux voix,

M, l'échevin Henrn secondé par M. le conseil
ler MeLaughlin, à proposé en amendement,

chuctby

Séance spéciale du Conseil! de Ville.

Vendredi, 19 Fevrier ISDY.

Présents: Son Honneur le Maire et MM. les

vogs ne surprenez fort. Vous

— Un gendaume reven at d'un incendie. quel

qu'un lui demanda comment le feu avaut pris.
Oh 7 répondit-ilL cest un accident pare

ment accidentel

nec x été

Un lyecen avait «te <arpris en flagrant de

Lit de versitication française

Le provisoire averti fait venir l'eleve dans

son cabinet et Int ait sévererment:

que lorsqu'on acte proclame poute

A venat de peiddte st mure.

Lu jour mème de l'enterrement, al <= protue

nait sur le boulevard

Li pluie vient à tomtnn.

Entin, dit X

routes choses Joe nn I

iby ides consolatt ns pour

goer ppeiate

On cite de 1not -vivant d'un homme de

beaucoup esprit

Pans un salon, on Jou vl aux Jeux innocents.

Mo detest fore par son gage de baiser le

pred de Mme 7

Hercule aux pieds d'Omphale dit alors en

souriant la daine, qui est coquette

M. de *** regardait le pied de Mme Z
cui, dit-il, mais fai vu les fuseaux et je file!

| des langues, et sur lequel 11 comptait et charmants lui vinrent aux lèvres
Hort pour faire babiller ses deux con- sans qu'elle les cherchat: elle-meme
‘vives s'étonnait de ses sailhes.

“Je suis sur dit Victerine, que On ett dit une autre femme qui se
Jeanne n°a jamais soupe au restaurant. dégageait de la première, comme le
—Non, vraiment : jamais. papillon sort de sa chrysalid+, cmer-
— Alors, fit le baron, c'est vous, ma- Velllant les témoins de sa briliante me-

demoiselle, qui nous offrez les primeurs tamorphose. Vietorine se demandait
La carte n'en a pas qui vaillent les vo- navement st on ne lui avait pas chan-
tres. ge son amie dans le trajet de Snint-

M. de Blanchelande, commetous les Denis au boulevard des Htaliens. La
| viveurs, retrouvait à table une verve Jeanné qu'elle avait connueétait une
lentraînante. Il possédait. d'ailleurs au créature réveuse et mélancolique, dou-
‘suprème degré, des manières bon ©n- ce et triste, et même un peu timide.
fant qui mettent vite à l'aise. Les deux Celle qui soupait maintenant à coté
ljeunes filles se piquaient les doigtsa un d'elle avait la malice d'un démon, l'es-
buisson d'écrevisses, et déjà Jeanne prit d'un page, la gaité d’un oiseau.
causait avec le père aussi librement Cependant, il vint un moment où

: ces demoiselles, et ne revenez pas trop ‘qu'avec la fille, et cela sans même s'en Jeanne, après s'être étoardie au bruit

{apercevoir Son joli ramage ravissait de ses paroles, et grisée de son entrain,
‘le baron, qui prit plaisir à voir pétiller sentit peu à peu sa tête alourdie rou-
son esprit comme la mousse blanche ‘ler sur ses épaules; une sorte de ter-

Lui aussi du vin générenx qui couronnait son peur appesantit tous ses membres, et

| verre! : |ses paupières devenues de plomb ne
Mlle Derville ne se défiait de rien— se relevèrent plus sans un violent ef-

et de quoi donc se serait-elle défiée, fort. Nes lèvres qui, tout-à-l'heure dé-
entre son amie etle père de son amie ? ‘cochaientsi prestementle trait defines
Il versait ; elle buvait. En fait d'agent railler:es, n'aspiraient plus maintenant
provocateur, elle ne connaissait que qu'au sileuce ; sa langue, naguère en-
l'abondanre de la pension. Elle se lais- | core, si prompte à la riposte, balbutiait
sa donc prendre aux donceurs perti- {non sans peine, et parintervalies, quel-

des et capiteuses d'un petit vin d'Aï, ques mots sans portée.
que peut-être on ne ménageait pas as- —Je crois que j'ai envie de dormir !
sez, Car on remplissait toujours son ‘dit-elle à demi-voix, et en tournant du

verre vide, et elle vidait toujours son | côté de son amie son regard voilé, qui
verre plein. Bientot elle se sentit pé- {déjà ne distinguait plus les objets, et
nétrée par une chaleur inconnue, bien-|en appuyant contre la bordure de la
faisante et joyeuse au premier abord, [glace sa jolie téte palie et fatiguée.
et dont elle ne devait connaître le| —Onva vous coucher, ma belle en-
danger que plus tard.—Sès yeux bril-|fant, dit M. de Blanchelande, qui ne

{
i

 sadrices. Il n’oublia pas certain ‘vin
mousseux qui, disait-il, avait le don

lbrent d’an éclat nouveau, que Victo-|put s'empêcher de sourire en la regar-
fie ne connaissait point ; les mots vifs dant.

ow
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Que la résolution contenue dans le rapport
vous discussion soit biffée et la suivante substi.
tuée: *‘ Que, dans le but d'éprouver la conve:
nanoe de vendre les revenus des marchés de
cette ville, des étaux et appentis et ceux du ha-
vre du palais, les revenus seulement de ce der-
nier pour l'année à ir du premier mai pro-
chain soient soumis à l'enchère à la somme de
$8,000 comme mise à prix et adjugés au plus
haut enchérisseur ou soumissionnaire, pourvu
que ce soit une personne solvable et de bonne
réputation. :

. le conseillor Roy, secondé par M. le oon-
sailler Hamel, à alors proposé, .
Que ce conseil s'ajourne à vendredi prochain.
quelle motion ayant été mise aux voix, a

été adoptée sur division de 14 contre 6, et il a
été en conséquence . ;
Résolu—Que ce conseil s'ajourne maintenant

d'Hui à vendredi prochain le 76e février courant,
à 7 heures p. m.

Ajourné.
RSeel + em

CORRESPONDANCE.

M. le Rédacteur, >

J'ai l'honneur de vous annoncer que samedi
de cette semaine, une grande soirée musicale et
littéraire sera donnée au bénéfice de la Société
St. Jean-Baptiste de Québec, à la Salle de Mu-
sique de cette ville. °

Leurs Exoellences le lieutenant-gouverneuret
lady Belleau, et les honorables orateurs des
deux chambres ont bienveillamment consenti

À honorer de leur patronage cette soirée, dont
le revenu sera consacré au paiementdes dettes
contractées pour l'érection du ‘* Monument des

Braves,dettes dont s'est chargée la Société St.
Jean-Baptiste,
Mercredi prochain, je pourrai probablement

vous donner plus de détails : pour le momentje
puis vous dire que la partie musicale de la fête
se composera principalement du Désert, ode-
symphonie de Félicien David. Environ 100vir-
tuoses et chanteurs, sous la direction de notre

artiste distingué M. Ernest Gagnon, interpréte
ront cette partition célèbre.

Les paroles du Désert vous seront adressées
sous peu. Vous obligerez la Société St. Jean:
Baptiste, en en publiant quelques extraits, qui!
suffiront pour faire présager la majesté de ce
chant.

mais son affaire a été renvoyée à mardi pour
être examinée.

ACCIDENT.—Unn bien triste aocideut est arrivé
dans la soirée de vendredi dernier à la station
d'Arthabeska. Aumomentoù les voyageurs lais-
saient le train, l'un d'entre eux, un vieillard
uommé Bolluc, Agé de 61 ans, fit un faux pas,
tomba sous les roues du char de seconde classe
et se fit broyer unejambe d'une manière horri-
ble. Des médecins furent appelés en toute hâte
sur le lieu de l'accident, et, après examen des
blessures, procédérent immédiatement à l'am-
putation du membre. Aux dernières nouvelles,
l'infortunée victime de l'accident allait mieux.

"COUR CRIMINKLLE DL'ARTHABASKà :—Le terme de
la Cour criminelle s'ouvre samedi prochain.
Nous apprenons que Ch-rles Hamilton, écuyer,
avocat, de Québec, doit représenter la Couronne,
aidé de William I1. Felton, éer., avocat, d’ Artha-
baskaville. La cause la plus importantsest cel-
le d'Elzéar Guilmette, accusé du meurtre de 8p
femme et de ses deux enfants.
Un dit que Wilfrid Laurier, éor., avocat, d'Ar-

thabaskaville et John (Farrell, écr., avooat, de
Québec, sont chargés de la défense.

—<(L' Union des Cantons.)

ACCIDENT À ST. HYACINTHE. — On lit dans le
Courrier:
Nous apprenons avec beaucoup de regret que

D. G. Morison, Ecr, N. P., s’est fracturé une
jambe au dessus de la cherille du pied, jeudi
Après-midi.

NÉCROLOGIE.—Un lit dans l'Union des Cantons :
Au moment de mettre sous presse nous ap-

prenons avec douleur la mort de Jerusha Ter-
rill, épouse de Rufus Wadleigh, écr., Protono-
taire de ce district, causée par une congestion
des pourmuons survenue ce matin à cinq heures.
l’ar respect pour sa mémoire et comme marque
de sympathie pour la douleur de M. Wadleigh,
la Cour, sur motion de E. L. Pacaud,écr., avo-
est, doyen du Barreau de ce district, s'ajourne
à demain.

RES CHANTIERS.—Un lit dans le Canada :

Nous apprenons que des entrepreneurs de
chantiers ontfait cesserles opérations dans les

bois et rappelé leurs hommes ; la quantité de   M. le Docteur LaRue a bien voulu se charges

de la partie littéraire ; c'est assez en assurerle |
brillant succès.
Quelques additions importantes viennent |

d'être faites au programme: je vous les commu: i
niquerai en méme temps que ce dernier. i

La Société St. Jean-Baptiste n'a rien épargné:

pour offrir au public de Québec, le plus agra. |
ble moyen de concourir à son œuvre patriotique.

Je suis avec respect,

M. le Rédacteur,

Votre serviteur dévoué. |

G. Auyot.

Commissaire-0rdonnateur de la Société
St. Jean-Baptiste de Québec.

—. 

FAITS DIVERS.

COUR CRIMINELLE.—A l'audience de ce matin,
le juge Caron, après réprimandé, a condamné M.
U'Farrell à #lUU d'amende ou à l'emprisonne-
ment jusqu'à paiement.

M. (‘Farrell à immédiatement d-posé les
£10) entre les mains du greffier.

Dans l'affaire de Léon Lemieux, la couronne
s'est désistée du toute poursuite.

Le terme est déclaré clos.

; seuls parais

neige empéchant les provisions de parvenir
dans les chantiers,

EXHUMATION DE BOOTH.—Les restes de John
Wilkes Booth, le meurtrier du Président Lin.
coln, ont été exhumés de la fosse où ils repo-
saient à Washington, et transportés aussi secrè-
tement que possible à Baltimore, où ils sont
arrivées lundi soir, et ont été provisoirement dé-

posés chez M. Weaver.
Le bruit de l'arrivée du corps n'a pas tardé

à se répandre, et le mardj matin une foule
de curieux stationnaient devant la maison de
M. Weaver, où il n’a été permis qu'à quelques
personnes de pénétrer.

Le vercueil dans lequel Booth avait été pn-
| mitivement inhumé tombait en pourriture. Le
| endavre était dépouillé de toute la chair, ce n'é-
tait plus qu’un squelette noirci. Les cheveux

  

Vers trois heures de l'après-midi, les restes
ont été transférés dans un magnifique cercueil|
metallique. À ce moment, plusieurs centaines achetés à 5ucta. par piastre, ceux de Halifax, à 10|

ient encore intacts. Le pied droit |
‘était chaussé d’un vieux soulier de soldat, le |
, gauche d'une botte fendue dans toute sa lon. |
guvur. (On se souvient que Booth, en fuyant | l'échange sterling 94. Les greenbacks sont achetés

, du théâtre oùil vensit de commettre son cri-!
‘me, s'était cassé la jambe droite.)

 

Montréal, branche d'Ottawa, qui sont mainte-
uant en ciroulation.

Ottawa, 3) février.
Les nominations dans la milice volontaire, ré-

guiière et de réserve couvrent seize pages de
Gazetie d'aujourd'hui. Provinos de Québec:

—Pour être Lieut.-Colonels, Majors de Brigade,
L. C. A. L. de Belle Feuille et Gustave Dodet
Dorsonnens. ième bataillon, Voltigeurs de
Québec, compagnie no. 3.—Pour être capitaine,
lieutenant Henri Delagrare E. M. vice Vohl,
promu. Pour être lieutenant, enseigne George
Simard, E. M., vice Delagrave, promu. Pour
être enseigne, Arthur Lapointe, gentilbomme,
E. M., vice Nimard, promu.

 

ETATS-UNIS,
e New-York, 20 février.
Le Herald de la Havane dit qu’il y a 70,000

bommes sous les armes dans l'Ile.
: Havane, 19 février.

Les insurgés ont pris possession de Gaunga
port situé au Sud des Roraan Cays. Ils ont for-
tifié la ville et élevé plusieurs batteries qui sont
défendues par des Américains.

NOUVELLES D'EUROPE,
(Par le câble.)

Londres, 30 février.
Le Morning Standard regrette que le traité de

I' dlabama, après de si longues et si Inborieuses
négociations, ne soit pas ratifié. Le Times de son
dûté prétend que le traité est un garantdes in-

la non-ratification du traité n'entrainera aucune
froideur dans les bonnes relations des deux gou-
vernements, et servira plutôt À guider l'arrange-
ment des points essentiels d'une nouvelle con-
vention.

Le Morning Post est mécontent de voir que
lo traité n’a pus été retifié, parce que la chose
aura pour conséquence de retarder le rétabilis-
sementdes relations amicales entre les Etats-
Unis et le gouvernementbritannique.

l'aris, 20 février.
Mercredi prochain ser4 le vingt-unième anni-

versaire de la seconde inauguration du gouver-
nement républicain en Franc...
Le Gauluis dit que le Duc de Montpensier a

reçu la permission de retourner en Espagne en
qualité de simple citoyen.

—

Announces Nouvelles.

Département des Douattes—R. S. M. Bouchett-.

Maisons à Louer—Philippe Morrin.

Garnitures—Glover & Fry,

Vente à bou marché pour mzeut comptant—
Simons & Foulds.

Iximense Veute de Marchandises Sèetu-—Léver
& Rinfret.

Jaume de Cerixier Sauvage.

Hemède contre la Toux—Johu Gardner

Rérolutif Sarsaparillian—Dr Radwav & Cie

 

Revue Financière et Commerciale. 
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MARCHÉ MONETAIRE.

Luudi, 22 fév. Issy,

à 26 pour cent d'escompte pour de Por et 23 pour
de l'argent, vendus à 25 pour de For.

L'argent est acheté à 3, vendu à 3 ct 35 pour de
lor,
Les billets de lu Banque du Haut-Canada sont

LEs SANDFIELLS.—Un journal de Torantu nous le curieux ont fait irruption dans l'apparte- | d'escompte, et ceux du Nouveau-Briuswick, 2 à
apprend que les faux-cols à lu mode dans la:

Sandfieli Macdonald. Ils

pouces.

Aurons-nous bientot, à notre tour. la rediu- i

sont haut de huit

gote Chauveau et le pantalon collant à ln Lan. l'inhumation définitive aura lieu dans quelques |
kin ? .
Cependant les ministres ont surtout be-oin

de robes de chambre de ce temps-ci.
ll ne faut jamais rester en arrière d'Untario,

ment, et se sont partagé, à titre de sduvenir, les :
Province d'Untario aujourd'hui s'appellent les létmbeaux de vêtements qui recouvraient le,

squelette.

Mine Both et ses deux fils, Edwin et Junius!
Brutus Bath, sont partis hier pour Baltimore, où

jutir=, et avec le moins d'apparat possible.

—_ -—

{ BU par veut d'escompte.
Joux Fisser, Courtier,

33, tue St<Fiorre
i

 

PRIX DES PRODUITS EN GROS,
Echange de Montréal, 19 tv. 1809.

“goût, $4.95 & $5.00; superfines du Canada, $4.60
{& $0.0u; forte superfine du Canadas, $4.70 i $4.75

pre me : | supertines de l'Ouest, (canal Welland,) nominales
NOUVELLES MARITIMES. Pa $0.00 ¢t $0.00; supertines, marjues de ville, (du

tentions amicales de l'Angleterre. Il ajoute que |

New-York, lv h. a. ui. — L'or est coté à 1332 :

Fariue, par quartde 196 fbs—Pas de ventes
ide Supérieure extra; extra, $5.25 A 85.40; de:

Blé-d'Inde lourd ; recettes 17,000 mts ; ventes
36,000 ints. à 88 «t 8Djc pour le nouveau mêlé de
l'Onest.

tranquille ; recettes 15,000 mts ; ventes
31,000 mute. à 7420 pour l'Ouest on magasin, et 75}c
peur do à flot.
Lard fermé eu lulese aujourd'hui, à S1.00 et

31.75 pour le nouveau css, et 30,00 à 30.50 pour
le vieux do.
Saindoux formé on baisse, à 177 et 194c pour

engin.
FE —_ -

HEURKS DE LA MARRE HAUTE.

Fév. Matin. Soir.
h. wm. h, m.

Lundi... 23 3—13 2--85
Mardi ..... sancecus. 23 S39 4—19
Mercredi .......... … 24 4—31 5—12
Jeudi... asc ru 0 se 28 5—22 s—bT7

Vendredi............ 26 6—15 6—38
Samedi......PR 27 T1 1—25
Dimanche ......... . 38 T—49 8—11

PHARES DE LA LUNK.

Pleine lune, vendredi, le 26 du courant, à 7 h.
16 1u, A. M.

—

Baume de Cerisier Sauvage de Wistar.

Les «ax de Rhume, de Frissons, de Bronchite,

i d'Asthme, de Croup, de Toux Criarde, d'Esquinan-

cie, ainsi que beaucoup de maladies du In Gorge,

de la Poitrine, des l'oumons, sont très nombreux

pendant toutes les saisons de l’année’ sous notre

climat dont les transitions sont souvent si brus-

ques ; bien peu de personnes ont le bonheur de se

soustraire à son influence meurtrière. Combien il

est utile alors d'avoir À sa portée uu préservatif
contre ce mal, L'expérieace prouve que le BAUME

DE WISTAR est le puéservatif par excellence et
l'emporte par ses qualités précieuses sur tous les

autres rymêdes ; quelle que soit la gravité de la

maladie, ce baume adoucissant, ce curatifétonnant

délivre le malade des serres de In maladie qui le

* fait ronffrir et le rend À Ju sauté.

| M. JOHN BUNTO, .
1

De Baldwin, Comte de Chemung, New-York,—
écrit à ce sujet ce gui suit -

Depuis longtemps j'étais pressé par un umi d'a-
| vheter une bouteille de Baumede Cérisier Sanvage
; pour ma femme, Cet ami me promettait de payer
! lui-même le coût de la bouteille si le remède ne
“faisait pasl'etfet qu'il en attendait. Persuadé par
; cut ami, je m'en procorai une bouteille. Ma femme
(etait en proie à la PuTuISIE PULMONAIRE et les mi
ldecins avaient déclaré la maladie très avancée.
Elie ne quittait plus le lit, toussait constamment

(vtavec cela elle crachait le sang. Je commençai
calors à fui faire prendre du Baume de Cérisier
Sauvage stivant la direction prescrite, Voyant lee

{lions résultats que j'en obtenuis, j'en achetai une
autre bouteille et je continuai d'udusinistrer le
remède à la malade, Cette bouteille était à peine
; finie qu'elle avait cessé de tousser ct qu'elle se
{sentait assez forte pour s'asseoir sur son lit. La
cinquième bouteille l'a entièrement ramenée à la

| santé, et ce remcde & opéré aiusi la guérison d'une
maladie que grand nombre de médecins ont essayé
mais en vain de <uérir.

Préparé par SETH W. FOWLE & FILS, ln.
Lue Tremont, Boston, et a vendre par tous les
Droguistes en général.
A vendre en Urox par J. Mussos & Cli. of en

Dctnil par tous les Droguistes de la ville of de la
valpague

 

11 cireule agréablement dans tout le systéme,

Hit de douleur.
Il guérit rapidement et radicalement des bles.

sures quelles qu'elles soient
11 guérit les coupures et les brûlures.
Son action sur les éruptions cutanées est mer-

veilleux, elles disparaissent comme par enchante-|
ment.

La peau perd sa muatuvaise couleur et le teint
devient clair.

| Les malades devraient se servir de ce remède |
qui & amcué tant de guérison, ct notamment celle
de M. Grace.

Les incrédules l'essayeront «t les henrveux resul-
tats qu'il produira les convainereut de ses qualites /

Lefficaces et inappréciatles

Le Sarsaparillian Résolutif
L Est un incillenr remède ot nn plus sûr cunstif des
ditlicultes des Hognons, de ln Vessie et de lUtérus i

   

 

Hi soulage le malade souffrant attache sur RON;

Kénéralement employé par les médocing pour nasa.
rer une ples grande action des rognons.
Mais dans A plupast des «ns it dot nénsi cuployé,

son unage ost suspendu aprés quelqu: x doses et
l'opéat cat administré pour imodsticr son action ou
pour compenser les rognaous du grand wal dont ils
ont souffert par l'influence directe du Buchu, Main.
tenant, Je Buchu indistinotement employé dans ln
diabète, la gravelle, les dépôts de poussière où dans
lu dégénération granulaire des roguons, des ca-
tarrhes de la vessic, cle, vet comme l'emploi de
wels pour arrêter la diarrhée.

 

| Le Pareirs Brave, ussucié avec Je Narre
spparillinm othe sutres agents cmployés dans
be lutif' Rénorvateur I: Radway,
est un remède compensatenr, Hguerit toute espèce
de maludica des Hoguous, de 1e Vessic, de in Peau
tt des Organes Urinaires. Quelques doses opère-
ront un changement extraordinairey-pour le micux.
Une once d'extrgit de la racine de l’arcira Brava

du Dr Radway vaut plus que toutes les feuilles de
s1chu que dix géuérations de Sauvages ou d’Hot-
tentots peuvent cueillir. Esssyes-la, ct soyez gnérix.
Demandez le Karsapariltian Résolutif du Dr.

Radway, ou Résolutif Rénovateur. Prix, $1.00 la
boutcille ou six bouteilles pour $5.00. Adresses wu

Du RADWAY & Ci,
439, Rue St. Paul, Moutrèal.

Îi

Le SARSAPARILLIAN RESOLUTIF arréte
toutes les décharges sffaiblissentes qui ménacent
de détruire la vie. Quand il était préparé d'après
l'ancien procédé, le Résolutif à guéri plusieurs pere
sonfies de maladies engendrées par l'abus de roi-
même, qui se sont mariées depuis et ont eu des
vnfants. Ce doit être une bonne preuve deua puis-
raute eficacité. Tel que préparé munintenantd'après
le nouveau procédé du Dr, Rudway, il n'y à pus de
maladies qui peuvent être atteintes dans le rang,
l'urine et lu transpiration qui ne puissent être guée
vies pur ini, Plusieurs maJadies qu'il n'est pus con-
venable de mentionner dans Une aunouve sont in-
diquôes dans la nouvelle publication médicale du
Dr. Radway, “ ERREUR ET VÉRITÉ)actuelle
ment prête, Adreseez: RADWAY & Cik, No. 439,
Rue St l'unl, Prix du SARSAFARILLIAN RÉSU-
LUTIF, $i la bouteille où 6 bouteilles pour $5.

-__ _—_

Ventes par le Shérif—Février.

—William Bride, de Now-Carlisle, dans le comté
de Bonaventure, daus le district de Gaspé, institu-
teur ; contre lex Commissaires d'Ecole pour lu
municipalité de Hope, dans le comté «t district
sdisdits :

!. Une certaine pièce où portion du lot numéro
{2, situé dans le ler rang du township de Hope.
dans les comté et district susdits, d'un acre on
superficie, ciscruble avec la bâtisse en charpente
servant de maison d'école, avec des chambres pour
l'instituteur.

2. Cette certaine partie où portion du nt 1, si-
tué à l'eudroitappelé Chigawake,à l'est du ruisseau
distingué s6us ce nom, dans Ie townzhip de Hope
susdit, d'un acre et um quart en superticie, avec Ji
batisse en charpente servant de maison d'école.

3. Une pièce où portion de la partie onest du
lot de terre connu sous le u° 2, situé à où près de
Chignwake  susdit, méme township, d'un quart
d'acre en superticie.

l’'our être vendus an bureau d'enregistrement du
vomté de New-Carlisie, le 25 du courmut, à midi.

 

 

commerçant de bois, de la paroisse St, Bonituce.
{ daus 1district des Trois-Rivières; contre Pierre
Gelinas, cultivateur et commerçant de bois, du
memelew:

1. Une terre située dans le 3e rang dela paroisse
St. Boniface, de 50 acres cu superticie, avec une
mairon, grange, étable dessus construites,

2. Un lot de terre connu commele lot ne 2, dans
cle mang BB du township Shawenigan,

3 Un certain lot de terre situé en la puroisse St
Boniface, de 100 acres gn superficie, avec one

. maison, grange of autres hitigses,
| Pour être vendus À lu porte de l'église de Ta pa-
roisse St, Boniface, le 28 du courant, à 11 heures

; du matin.

|

CER

EEA

| Décès.

Ce matin, au faubourg SC Jean, à l'iuce de 29 ans
let @ jours, Madame Malvina Mofiet, «pouxe de M

 

 

Laraiment chrétienne Ses funéraill-e anront lien
{mn reredi matin. Le convoi laissesa deme
| No, 26, Rue Latourelle, À ÿ heures du matin
pareuls et RIIS SOnt priés d'y ussister

!

i
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Annonces Nouvelles.

     

 

—Adolphe atas Dolphis Pellerin, cultivateuret |

Auguste Tanguay, maitre-charretior, apres une ma- |
ludie de trois ans, souflerte avec nne résignation !

  “que le Buchu, la Tarpentine, les Cubebs, le Juni- i
couk LR POLKE.—['ne cause de I'lnspecteur

du revenu occupe la cour toute la matinée et
est prise en délibéré.

trlasgow, 20 février—Le steamer Columbia, : blé de l'Ouest), nomiuales & $0.00 ct Fu.oo super-
venant de New-York, a été
Movelle ce matin,

signalé en vue de

New York. 20 février— Le steamer St. Lau-
Une enquête se poursuit contre un individu ren est parti aujourd'hui pour l'Europe avec

pour avoir passé de l'argent contrefait. Déci |
dément, ce métier devient à ‘a moe. i

ACCIDENT A MONTMORENCY.—Hier après-midi
un bon nombre de gens glissaient au cone, lors.

qu’un des traineaux s'échappant des mains de |
celui qui le montait est venu frapper à ln
jambe une jeune personne qui se tenait au bas.|
Du coup,elle à eu ls jambe brisée au-dessus de:
la cheville.

Heureusement qu'un médecin se trouvait là : |
il a immédiatement porté à la jeune tile tous
les secours de son art, etelle a été transportée
enville.

FAUSSE MONNAIE.—Un individu du nom de
Antoine Baker a été arrété lu semaine dernière
sur le marché de la Haute-Ville au moment où|
il essayait de faire passor des fausses piéces de !
monnaie. Il a comparu devant la courde police, |

 

I] sonna, régla la note et prit surles
partères les chapeaux sombres desjeu-
nes filles. Jeanne appuyée au mur, ne
faisait pas un mouvement.
—Mais qu'as-tu donc / demanda

Victorine à son amie. : C’est la chaleur…
—J'ai que je crois que je n'ai plus

de jambes ! ' 4 !
—Tâche d'en trouver, malheureuse!

Vois donc ! qu'est-ce que dirait papa '
—Oh! il n'a pasl'air si méchant!
Le gaz avait produit, dans le cabi-!

net trop petit,—cen’était pas le GRAND
SEIZE—une chaleur qui peu a peu,
était devenue étoutfante,
Blanchelande ouvrit une fenêtre ; une
bouftée d'air vif frappa Jeanne au vi-
sage etla fit revenir un peu à elle-mé-
me. Victorine lui jeta sur les épaules
une sorte de pèlerine pareille à sa robe;
et noua sous son menton les rubans de
l’humble chapeau de paille qui lui se:-
vait ce soir-la pour la dernière fois, et
qui, sans doute, ne s'attendait pas à.
finir sa vertueuse carrière dans une
aussi compromettante aventure.
Le baron passa le premier, les deux

Jeunes filles le suivirent. Jeanne, a la
sortie du corridor étroit, se trouva en,
face de l'escalier, dont la pente était|
assez raide. Klle fut prise d'un étour-'
dissement soudain, qu’elle domina ce-
pendantà force de volonté : elle se re-
tint à la rampe de velours et parvint à
descendre sans eucombre. Une fois.
sur l'asphalte, Êlle était sauvée. M. de:
Blanchelande lui prit ls main, et lui
offrit sur son bras le point d’appui

|

où la cloche de Saint-Denis réveillaitdont, en ce moment, elle avait grand
in.

Victorne marchait de l'autre côté de
son père. .

M. delJe Vais l'envoyer Pauline, une

XST 0008

New-York, 17 février.— La barque Harbadoes,
(de Québec), capt. Soley, pour Buenos Ayres,
depuis 57 jours, avec un chargement de cuir à
ordre, a été retenue 14 jours à l'Ouest des Ber-
mules par une série de vents du nord.

TELEGRAPHIE GENERALE.
CANADA.

Montréal, 2U février.
tieo. Robson, éenyer, secrétaire de la compa-

gvie du gnz, est mort subitement ce matin.
Les trains et les malles sont en retard aujour-

d'hui.
tm doit ouvrir une nouvelle école de veloci-

pèdes dans l'Institut Canadien.
M. Weir un exporté $153,000 en espéces de.

puis les trois dernières semaines.
IT y a des billets contrefaits de la Banque de

—Je crois, papa, que tu as un peu
grise mon amie ? dit-elle en levant l'in-
dex à la hauteur del'œil.
—Non ! ce n'est rien ! elle s'est trou-|

vée un peu incommodée, voilà tout!

—Oui, la chaleur du vin! Nous al-
lons demander & maman......
—C'est fort inutile! Ta mère sera

couchée. 1] ne faut pas la réveiller
pour si peu. Demain matin, nous au-
rons tous oublié cette petite surprise
Sils conséquence. En rentrant, tu
conduiras Mile Derville à sa chambre.

er-
sonne discrète s'il en fut, qui va t'aider
à la mettre au lit. Allons, mademoi-
selle, un peu de courage, continua-t-il
en se tournant du côté de Jeanne. Et
ces petits pieds, comment vont-ils ?
—Bien....—beaucoup mieax....—trés

bien !—Est-ce que c'est encore loin où
nousallons ? .
—Non! tout près ! nous y sommes.

Vous ne reconnaissez pas la porte ?
Jeanne ne Teconnaissait rien ; mais

elle se laissait conduire. Les choses ge
passèrent comme M. de Blanchelande
l'avait dit. On déshabilla la jeune fille
en un tour de main; on la mit au lit,
et'bientôt elle s'endormit de ce som-
meil profond que la jeunesse seule
connait.

XVI.

Le lendemain, à l’heure habituelle

les pensionnaires, Jeanne Derville ou -
vrit les yeux. Elle n’avait pas songé la
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Annonces Nouvelles,
A LOUER ,U Noymagnifique Muisou cn Brique. rue du Prince. Bt. Boch contenant .sttiques, cave, cabinet d'aisauve MxChambre, “froide, le tout avec un tangoifiquejardin d'euuS'adreuser à la propriétaire, wMux. VEUVE CHAT LES TQuébec, 30 fév. 1860—af ES TERREAU

PERDUE,:
NE ÉPINGLETTE avec une ivCelui qui la trouvera voudra bienPhgeance de lu remettre à ce Bureau. "VoliQuébec, 20 fv, 1869,—af

OPERETTECANADIENNE

La Conversion d'unPêcheur
Paroles de E, Latll—Musine deJ.B. Late

Cette Operctte sera publiée dans le ©Mars prochain. Elle formera uy livretdepapages, IN OCTAVO, la musique comprise—p .$1.00, payable & liveaivon, fixLetiragevera limité au nombre des ouscriPeur:Ou souscrit chez MM. Boucher
chand de musisue, rue St. Jean.

Québec, 20 fév. 1869—10f

BOIS DE CHAUFFAGE À VENDRE
A VENDRE eu quantité à la vonv

acheteurs et délivré à ordre,
260 Cordes d'Erable, première qualité200 do de Bouleau, de, ’

N'adresser à

& Lavigne, iar

cnauce des

| ALFRED EMONDCoit des Rues dé Ia Reine et du Pont
St. RueQuébec, 19 fév. 1869, fh.

GabBes cu Jai, Boutons, Gants, CorsetsNets Invisibles, Ruhans, Engrélures ot Eng...deux en Mousseline Brodée,- Dentetles, Voiles et
l’oint, aCeintures, Cols de Dentelles, sxsortimentd- Mousselines Brodées, Nuages, Châles de déjeu
wer, l'arapluies cn Alpaca et en Soie, et Un assorti.nent complet de Toiles, Cotous et Lainugex itrès has prix. '

Seuls Agents pour la vente du houvean Juju.Crinoline à Patente Odessa, que nous pouvons
recommander fartement comme étant une grandeamelioration sur les autres Jupons, etv.
Nous avons encore quelques Manteaux d fnver.n-sw cf Pardessus, ainsi que des Habits en Tweed; pour Messicurs, Habillements complets pour Enfauts que nous veudrons à invitié prix.

MAGASINDE TAPIS,
Nouveaux Tapisen Velours, *Bruxetles, Tapis

Ecossais et Allemands, Nouvelles Etoffes en Not
—VCôteline—pour Rideaux, aver toutes les Garn-
türex pour appareiller, Nouveanx Rideaux eu Mous
seline eten Dentelle, Lits en Fer ct en Civ
Lits à Ressorts, première qualité de Matelus “hi
Crin, Matelas en l'oil d'Orignal pour Férviteurs
Lits de Planne, Oreillers et Traversins

 

— AUXSE —
Nonveaux Couvre-pieds cn Duvet couverts ry

| Etoffe Perse, à très bas prix.  
      

 

|

CLOVER & FRY, 1j
i HAUTE-VILLE del

thee, 10 tov, 18a. six

L

ven!

ONE Est| 1129 ER qu'a

TIMBRES DE POSTE près
EN VENTE PAE LAUTORITE D a

MATTRE GENERAL DES POSTES. L
Chez GEORGE M. FIEKCE, Not

Vix-à-vis le Buveao de Post mit

BOF A toujiins en mains LIVRES of PAPE Phi

 

| fue du Canada ne 2, 34.35 à $u.0u; bonne, S4.10 ° connus.
S ~ lFERtE12 $4.15: moyenne, Sais à HI rescapes, Homi-‘ Le SARSAPARILLIAN RESOLUTIF est un: ’ a t t d Québer lu fév 1869

—

11) ‘ur
n&les ; fleur en sacs du Haut-Canada. $2.25 à ‘remède plus prompt pour faire disparaître les Dép “Le D tT PT$2.30; marques de ville, 82.45 à $0.00 par 100 ths. taches, les plaies, les ernptions de la peau, les vers, I men 8 ouanes. By A '
Le marché était très calme ce mating ot les prix ‘que toutes lus Sarsapareilles ordinaires en usage. Uttewa, [u Févrirs tænu, # du

(sans changementsnominaux, malgré que des ofires ; Coed décoctions ne sont que des imitations du puise ESCOMPTE AUTORISÉ surles ENVOIS AME- “ Put
"de prix plus bas aient été faites pour les supertines. (sant, stimulant ct efficace SA KSAFARILLIAN RICAINS, jusqu'à nouvel ordre, scru de 78 Wey au
! En sus de la vente mentionnée hier a $i6u ify a RESOLUTIF de RA DWAY, Quelques doses réta- pour vent.

le «
ou uu lot de 1,000 qrte. meutionne vendu an même bliseent la rigueur de la vie chez les faibles, les Rs M. BOUCHETTE TIMBRES DE BHLLETS |

| prix,—un lot de 460 qrts, d'une marqueforte sen debiles et Les infirmes. u issnire tes D
sl

jallant & $4.75. Vente de bonne fleur torte cette _— er in ee Cue EN VENTE PAR LAUTORITE It à de |{ matinée à $4.70.—mais bien peu d'affaires faites, Le SARSAPARILLIAN RÉSOLUTIF de RAD- (AVIS cicdessus est le seul qui devra aeWAY est l'espérance des consomptits, TI adoacit aqtas1g journaux antorisésfà le publics MINISTRE DES Fi NANCES. ni
MAHKCHES DE NEW-YORK. Lien,répareles Fortepr corps avr dew Quebec, 22 fev. 1869. Chez ,Ç GEORGE M. PIERCE 3 .i . Lo © e +Î forts rovenant dun kang

Tien-vis Je Buteade Poste g
2u fev. os so 0 ss .à ve riche et pur qui aurcte la décadence, Qu'onl'exsaie. MAISONS A LOUER. Bar” A toujours en nuius LIVRES ot PAPE

; Ur 1334. ; Le Buchu n'est pas nn remède convenable ou —— TERIE
Coton calmeet lourd, à Rie sûr comme médecine générale; il ost sujet aux UNQ MAISONS cn très bou ordre à St. Jean Québier lv fév, 1869-—15j
Fleur calme: recettes 2,500 Arts: ventes 4,900 mêmes objections que les Pilules Blenes, Ia Qui- ; Port Joli—Trois-"Sanmons,——avee Jardins min pes ’

rte. à 5,75 tt 6.30 pour superfine de l'Etat et de (nine, le Sublime Corrosif, le Mercure, cte. et unifiques, ét situées dans les endroits les plus LA SEMA INE SAINTE.i l'Oucst ; 6.50 à6.95 pour commune à extra choisie autres proprictés directes et exclusives. Les per-

|

charmants, à proximité de laligne du Grand-Tronc. —de l'Etat ; 6.35 à 7.20 pour communeà extra choisie sunnes qui ont pris de ces remèdes pendant un

;

Conditions de loyer très libérales, HS Messieurs du Clorgé, ainsi que les colles 8 Bude l'Ouest. ; . «temps savent quels inconvénients ils occasionnent S'adresser à ef malsons d'éducation, pourront se procurei Fleur de scigle calme. à 5.25 «t 7.90. “an foie ét aux autres landes. Ainsi en est-il du PHILIPPE MORRIN, chez MM. GARANT & TRUDEL, Libraires LA; Blé calme et lourd : Tecuites 21,000 ints : ventes Buchu, dont l'action dinrétique exclusive surles Propriétaire, SEMAINE SAINTE notée, vu qu'ils out fut ba -43,000 ts. 8 1.53 ¢t 1.58 pour Ie uo 1 du prin- | ragnons suspendra, si on en continue l'usage, les Rue Henderson, quisition du reste de l'édition de MM. A Cote à
emp délivré, ct 1.65 pour le blanc de Ouest. fonctions scerétives des autres oganes. Comnu Vis-à-vis 1e Marché du Palais. Cie.| Seigle calme; recettes 900 mte, ‘en le sait, le Bnchu est an diirétiqne direct ct est Quélse, 22 fev. 1665—1 5) «  Qnébee, 12 fév, I869,

l'entourait, et dece confort exquis et] Denis,et tu te grises le soir au café [dans son lit avec la souplesse et l'on-| avait de tout : de la laine et de 14 Bde haut goût, recherché jusque duns Anglais! un beau début, ma Jeanne - dulation d'une couleuvre surprise, et soie, des étoffes résistantes et des tis-‘ 5 , . : ,
7 ’ or ‘ le . à

7 = . -
- | ,

’ ; =

ses plus légers détails. chérie ! Cela promet! ; qui se hâte de regagner son abri. sus légers, les nouveautés dela saisonComparée à la froide nudité du dor- —Je nete comprends pas! fit Jean-  Victorinealla ouvrir. tes choses qui brillent un jour et dis Lftoir, cette chanbre était digne d une ne, de la meilleure foi du monde, je C'était Pauline, la femme de charn-| paraissent | lendemain, mais qui, à poprincesse. La pensionnaire regardait me suis grisée! moi? Que veux-tu bre, qui venait savoir à quelle heureil | raison de leur durée éphémère et de tarcurieusement mille petits objets, dis- dire ? . plairait à ces demoiselles de recevoir jleur éclat fugitif, n'en auront peut-etre à voiposés avec goût sur lu cheminée, sur —Comment ‘tu nete rappelles rien ? la couturière. qu'une pluspuissante attraction sut hoe+ ; + Cs CrEu 1e ” Carita 31 ‘oat ich oy 1 T4 ; 1 a ¥ y i

les tables, sur les étagères, ot dont  —Non, rien en 3 érité ! si ce n'est, —A midi, répondit Victorine qui, [l'esprit changeant des femmes. d'aelle ignorait l'usage, et elle se disait que nous avons soupé ensemble, dans . chez elle, devait naturellement porter —Dépéchez-vous d'emnporter tout co- paudéjà que ce devait être une bonne un petit salon sur le boulevard : que‘la parole. la? fit Jeanne Derville, d'un ton qu de: ‘a Tee ? allas vs. . . Td ; ry : ! Le Te qe ! au 7" 01
chose au d etre niche. Elle allait s’é-, nons Sommesrevenus ici, et...tiens !!  —N'est-ce point un peu tard ” de-| voulait dire : “Les jolivs choses!laissez | d'eveiller à la Vie ree e, comiue, en ce je ne sais pas comment je me suis cou- ,manda Jeanne. Que ferons-nous Jus-j moi doncles regarder 1 Mon aise. clamoment, elle s'éveillait à la lumière du chée… | que-là ? Mlle Hortense ne s'y trompa pont: la‘jour. Elle n'av ait pas gardé Je souve- —Jecrois bien! On lacouchée, ma:  —C'est vrai. 1 oubliais, ma chatte,

|

et, dissimulant à son ‘tour. elle repli bynir de ce quis'était passé le soir précé- belle ! Tu ne pouvais seulement pas!que tu n'as rien a mettre, tor. Tu ne qua d'un ton qu'elle erut tout inditfé codent ; elle nen avait jamais cu con- distinguer ta mairi droite de ta main peux pas sortir avec celte guenille rent: descience. Elle savait seulement qu'elle | gauche, et tes petits pieds dessinaient | ajouta-t-elle en touchant à peîne et dé- —Voyez toujours, mademoiselle.
AT

avait soupé dans un restaurant avec!
Victorine et le père de Victorine.—un |
baron bien aimable i

Elle se rappelait aussi, mais vague-|
ment, qu'elle avait eu un instant mal |
à la tête. C'était tout. À cela près, elle
ne savait rien.

Victorine, qui n'avait pas eu plus |
w'elle le temps d'oublier ses habita-|
es matinales, arriva dans la chambre

en Peignoir de mousseline, les cheveux
tordussur la nuque, avec la fière in-,
souciance de la jeunesse qui se sent
belle, et, s'asseyant sur le pied du lit,
elle commença avec son amie une de
ces interminables causeries quelesjeu-.
nes filles seules connaissent, car elles
seules n'ont jamais épuisé le chapitre
des confidences, et, vivant toujours
ensemble, elles ont pourtant toujours
quelque chose à se dire.
—T'a vas bien, toi ! disait à Jeanne veille à regarder sa chambre. Elle fat

. émerveillée de la magnificence qui tu as le prix de sagesse le
 Mille de Blanchelande, en l'agaçant;

matin à s ne

es arabesques sur le parquet.
—Mon Dieu! fit Jeanne toute con-!

fondue et cachant sa tète dans ses!
mains, c’est vrai, cela.
—Oh! je ne l'inventerais pas!
—Etton père lesait ? |
—Il en a inêmeassezri !
—Alors, Il ne me reste plus qua te

dire adieu, et a m'en aller d'ici, car je
sens que je n'oserais plus reparaitre
devant lui.
—Oh ! petit masque,je crois, au con-

traire, qu'avec lui tu pourrais oser bien
des choses! ll est trés bon et très fai-
ble. Je gagerais qu'il ne se passera pas
longtemps avant quetu sois sa favori-
te ! Tu me distanceras ! En attendant,
tu peu bien n'avoir Pas peurde lui : ce
n’est pas un ogre.

Victorine parlait encore quand deux
coups légers frappés discrètement à la
porte de la chambre, l’interrompirent.
—Eh! mon Dieu, qui peut venir si

matin? demanda Jeanne en se coulant
 

 

| coutures en plus d'une place ! qu'elle

moiselle, dit la marchande d'un air in-
sinuant; mais il faut voir avant de
vous décider.

daigneusement, du bout du doigt, la
robede laine usée par de trop longs
services, et noblement blanchie aux

vienne à dix heures !
À dix heures précises, Mlle Horten-

se faisait son entrée à l'hôtel, suivie de
deux érottins portant une masse d'é-
chantillons,—de quoi séduire toutes
les filles d'Bve de quinze à cinquante
ans,
Jamais la pupille de Mme de Bouta-

ric n'avait été exposée à pareilles ten-
tations. Elle en fut tout Ëabord com-
me éblouie, et ne pouvant tout pren-
dre, elle n'osait rien choisir.
—Que veux-tu, bou Dieu! que je

fasse de tout cela ?
—Vous ne prendrez pas tout, made-  On ouvrit les cartons, on défit les

ballots, on étala la marchandise. II y

cela n’engage àrien ! oo a,
Victorine, de son côté, jouait, sans

le savoir peut-être, unjoli petit role
de démon tentateur. .
—11 faut pourtant bien que tu tha

billes! dit-elle à son amie. Ilest de
toute nécessité de ne pas se faire re

marquer. Nous allons t'introduire dans F
un monde qui peut seul réparer ‘ès =
torts de la fortune à ton égard. Tu au
dois prendreles allures, les ‘habitudes, a

et le costume de ce monde-là. 4 a
—Oni, je le dois..anais je ne le purs - li

répondit l'orpheline.

LOUIS ENAULT.

(A continuer.”
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i ueut avis que la xocièté exis- |

ue ot raison dv G. K. FARE & |
tant sous chande-Epiviers, Rue du Pout, n été

Men du coursaif, | #5 consentement mu-

ute, ax qui doivent à la ci-devant société

yor sins délai; et ceux qui out des Fira.

re filer leurs comptes à ADULPHE |

Hé, qui est chargé dv liquides les affaires. |

uPA GEORGES E. PARE, |
ADOLPHE H. PARE. |!

180.—6f

 

Québec, 13 FEV:

TAVIS.
informe le public: qu'il continuera

Les affaires dela ci-davant société

» FRÈRE, su même poste, Rue du

6. E- PAUÉ4 qu'il vendra d'ici au ler avril,

Pus, iment d'Epiceries, Comestibles, Ligueurs, |

ne grande réduction pour faciliter la liqui-
ab .? > jren

dation desdide deux commis sachant l'anglais

L en son BOL,

Jofrouguin ot munis de bonnes recommenda.
el

tiouk. ADOLPHE H. PARE.

JUPGHIETELEGRPHIQUE
PEUPLE.

Capital - - - - - - $100,000.

morporée sous l’Acte 22 Vict., Chap. LEVIL

Es SOUMISSIUNS Beront reçues ici jusqu'au

|) REMIER MARS 1889, pour Ia construction

Je lu premidre section dela ligne de In Compagnie,

allant d'Ottawa à Montréal. | ; i

Les soumissions devront fixer le prix par mille,

pour l'érection de 32 poteaux par mille avec deux

Hs. . ; ; | ;

! Les Directeurs se réservent le droit de fournir lé

fil, et Be wengagent pas i accepter ta pins basse des

spuminsions.

Toutes butres informations pourront étre obte-

vues des souxsignéR.
INnrecTEURS:

s. B. FUUTE,

Président.

A. JOSEPH,
Trérorier.

THOMSON,oC  Québec, 17 fév. 18649. —6f
Raese

|

i  
  
> |

CHEMIN DE ih INTERCOONAL,
ES Coumissaires Nomntes pour coustaunes le

Chemin de Fer Intercolonial douneut AVIS |

PUBLIC qu'ils sont maintenant prêts à recevoir

des Soumiissions pour trois autres Sections de la|

La Section No. 5 sera dans la Province de Québec |

et R'Étendra à partir de quarante milles à l'Est de

ta Rivière-du-Loup, à l'extrémité de la Section No|

2, jusqu’au poteran du soixante-sixième mille, pros !

de Rimouski, formant une distance d'environ vingt- |
. + F

six milles. |

 

La section No. 6 sera daus Ia Province du Nou- |

veau-Brunswick et s'étendra à partir de l'extrémité i

Est de la Section No. 3, vis-à-vis Dalhousic, jus-;

qu'au côté Ouest du Grand Chemin de Ja Malle:

près du poteau du quarante-Hintième mille, courant

iFFst dv la Rivière Jacquet. chviron vinct-unj

milles.

La Rection No. 5
Nouvelle-Ecosse ot vétendix à partir de lextr-

mité Sud de la Section No. 4 près de ta Rivière.

Philippe jusqna la Station cinguante an Lic Folly 0

euviron vingt-quatre milles

sera dans la Provinie de tu

Les Plans et Profils avec les Devis el Corilitions

du Contrat seront exhibés ae Moreau des Drasaux

Publics, Toronto, aux Bureaux des Commissaires
auttawa, Rimouski, Dalhousic, St Jeans t Halitax,

leet apres le 5 Mars 1869 ot des Sommissions:

scellées adresses aux Conmuissaires du Cheotoin-

de Fer Entéercolonial, et inscrites © Noutmuissions, |

seront reques à leur Bureatr à Ottawa, jusqu'à Sept

heures PM | le 20 Murs 1360,

A WALSH,
Bow 8. CHANDEER
C4 BRYDGES, ;

WF COFFIN. |
Comti-saires

Bureau du

Chemin de Fer Entercalonial,

Ottana, 11 fev, 1864, [EUR TERY

 

 

L' personnes qui, dans la l'rovince de Quebee,

se proposent de wadresser au PARLEMENT
pour obtenir la passation de BILLS FRÈVES pier-

tant concession de priviléges exclusiis eu de pon-
voirs de corporation pour des fins commerciales où

Autres, où ayant pour but de faire toute autre chose

qui aurait l'effet de compromettre les droits

d'autres parties, sont par les présentez notifices que
Marles règles 51ème et suivantes de la Chambre

des Communes (lesquelles règles sont publices au

long dans Ia Gazette du Canada,) «}es sout requises
d'en donner DEUX MOIS D'AVIS (spéciliant
clairement et diatinetement la nature ot Tobjet de
la demande.) dans ln (Jazette du Canada, en auylais
“ten français, ot aussi dans un journal anglais ct

dans un journal français, publiés dans le district
concerné. Le premier of Te dernier du ces avis
devrontêtre envoyés au Bureau des Bills Prives.

Toutes pétitions pour Bills Privés doivent ctre
présentées dans ler trois premières semaines de bu
session.

ALFRED TODD,

reffier en Chefder Comités et Bills Proves,
Chambre des Communes.

Ottawa, 12 fév. 1869. 10 for
es

“AVIS PUBLIC
STpar le présent donné qu’une «demande sera
faite au Parlement du Canada, à sa prochaine

session, afin d'en obtenir an Acte pour permettre
SU soussigné d'obtenir un Lrevet en Canada pour
la méinfacture du « AMERICAN BUILDING
BLOCK," une invention nouvelle ct utile récem-

ment brevetée dans lex Etats-Unis, et acquise de
inventeur et breveté par le noussigné,

H. F, BELLEW.

AVIS
ST par le présent donné que demande vera faite

: à le Lügisiature de Québec, À sa prochaine Mes-
on, d'une charte pour construire un Chemin à
tones de Bols, partant de la ville de Létis, ct pas-
ee par lea Conîtés de Lévis, Dorchester et Beance,
aboutissant à la Frontière du Maine, et xy

tellant à un antre chemin de for.
Québec, 4 jan. 1860.

Québec, 15 fév.—2m

Lou,

principales Hues des Quartiers St. Jrau et Mont-
valm, Loyec depuis £4 à £A5.

!

i L LAWLuit, à la dernière Exposition lrovinciale

AVIS.
ES soussiunés offrent en vente les articles sui-
vants, waaatwtures & bear morlin à Besupart.
Grr dens premicre qualité,
Orge portée du do,
Poin bandas,

~~ AUMBI—
Fleur otra superfine cb sax de 20 livres,
Farin - oe Blé-ad Inde blape du do,

Gruau Cruis ee du,
Orge peslee do dus,

Pois fe nds do do,
J. B. RENAUD & Cu,

No, 28, rue Bt, Paul.
Québec, 18 fév, 1869.—Sm

A VENDRE.
ARILS Fleur double Extra Sup.
Do do Extra Sup.
Do do Fancy,
Do de Buper. n® 1 et 4,
De do Fine, Middlings et l'ollards,

Farine en sacs, Farine de Bié-d' Inde blanc et jaune,
Farine de Sarrasie.

— AUHHP —
Pois cuisants du Haut-Cauuda, Blé-d'inde, Avoine,

Son ct Gaudriole, :
Ati plus lus prix du marché par

I. B. RENAUD & Ck.
No. 26, rue St. Paul,

Québec, 18 fév. 1 869.—31n. !

A LOUER.
| NE MAISON de léve elusée, contenant onze

appartements, Rue SC Stanislas, Hante-Vitle,!

Une maisou de bere classe, Rue SC Vallier, SC
Roch, £30. |

— AUSSI — |

UN GRAND NOMBRE DE MAISONS dans les !

S'adresser à
H. BOLDUC,

Notaire.
Quebec, 5 fev. 180.—Imi

A LOUER,
| E MAGASIN situs sous PHôtel de Madaine
À Blanchard, coin des lacs St Pierre ot de ta

l'Ince. Le poste est un des plus avantageux pour
un magasin de Marchandises Sècher, Quincaillerie,

Epicerie, ete, vtr.

Sadresser à
LOUIS BOURGET,

Basse. Ville,
Qrehee, 9 fev. 1869.—1m

A LO UE R, | Cnéhee, 9 tev. 186.

     

| Québec, 3 déc, 1868,

LA BANQUE IMPERIALE

diligeue- pousibls pour satiségire thutes leurs pra-

 INK maguitique Maison en Briques, A un étage,
diviser et finie dus le meilleur goût, situer |

en le Quartier Montcalm, de lu cité de Québec,
près de da Rue St Louis, avec Jardin en avant,

a {grandes dépendances, le tout duns le meilleur
Fordee possible, Lover moder

Sadresser i)

Jus. MAUTEL.
Marchand, Basse: Ville,

Ouà H BOLDUC,
Notaire,

No. 304, Rue ot Faubourg St Jan,
Gricheo, 24 jan, 1RGY.—1m.

A LOUER,
U
St

Vextrémité des Rues St Joseph et St Valier,

Sauveur,

partis contigue à la maison.
Québee, 29 jan. 1869,

   

MOULINS A COUDRE.
 

PREMIER PRIX accorde à 4 P# uote

tente à Montieal, cn Septembre 1868. pour la con-

fection des meilleurs MOULINS A COUDRE DE |

I SINGER manutactnrés dans In Pnissance du

Canada
Le sonssigue

ment qu'il a rect annonce respecOreusetuent ses

notulreuxes pratiques et au public cu général qu'il

varié de MOULINS A COUDRE DE PREMIERE
CLASSE tant de st propre manufactare que prove-
ruent des moiltours tabriques des Ktats-Unis, ayant

tous les dernières Améliorations el accessoires,

l'armi lesquels sont

Le MOULINS DE SINGER à l'usage des familles

et des manntactures,
Le de HOW «le do do

Le do ATNA do de do

Le de FLORENCE do wetion reversible,
Un nouveau Menlin à Navette, Avec table. prix

825, Rissi Un nouveau Moulin Klliptique à l'usage
des familles, construit sur le principe de Wileox
ef Gibb, pris (avec table complete) £2200 Moulins
pour til cite ALB ete

Jo gurant- tous les monlinx faits par moi comme

supétieurs sous tous dex rapports à veux de tout

autre manufacturier du Canada J'ai des certifivats

 

tiers et des micilleures familles de Québec, Monttreal

et de St Jenn NN, attestantleur snpériorité, Ma

longue experience dans ee commerce ct les grandes

tacilites pour manufacturer me mettent en état de

vendre des Moulins à Coudre de première classe de
20 à 30 pour cent à meilleur marché que tout autre
fabricant dans lu 'uissance, Joffre en conséq@uce

aux agents les meilleurs Monlins aux conditions

lus plus libérales.

donner lear attention dee sujet,

Un escompte spécial sera alloué au clergé et

aux institutions religieuses.

Bureau principal : 365, rue Notre-Dame.
Manufacture : 48, rue Nazareth, Montreal.
Seceurenle : 22, rue St, Jean, Québec: 78, rue

King, St, Jean, N. 14, et 18, rue Prince, Halifax,

N, E.

RueSt. Jean, Haute-Ville, Québec.

J. D. LAWLOR,
No, 22, Rue St, Jean, Haute-Ville.

Québee, 8 fov. 1869.

In boutique, 22.

BIERE EN BOUTEILLES.

QUARTS de Bière de Base, en Bouteilles d'une

Pinte,

Quarts de Ridre do Bass, en Bouteilles d'une Cho-

pine.
A vendre par

WILLIAM POSTON.

Québec, 21 déc. 1888,
rn maerin ri Soett

MELASSES ET SIROPS.
SIROP Brillant dea Barbades, en Poingonn, Mélasse, en Tivreea.

0e WILLIAM POSTON.

Québec,lu. ItoB. ; ,Ç

|

Don Pasquale Quadrilles, :
Phe Horse Goad, Lanciers,

NE waguiltique Maison À trois étages, située à |

| Magasin de 28 x 36 ct neuf appartement très bien | Les Roses Quadrilles,

finis. A l'arrière se tronve une vaste cour. Le poste ; F-{tie Lanviers,

est des plus avantagens pour le commeres d'Epi- ; MantaQuadrille, |

certes ou de Marchandises Sèches. Les personnes | Canadien 2nd Set Quadrilles

qui desicetaient visiter cette maison, le pourront en | Les Excrntrigues Quadritles, |

tout temps, en <adressant à MP GIROUX eu à Le Mariage -xtravazant Quadrilies,

M. JOSEPIL LECLERC, Cordunnier, qui occupe ba L'amour an Village Quadrilles,

torontudssant pour lenconrae- L d

a toujonrs on mains ut assortiment cousidérabie or

de tons nos principanx établissements anutacto-

Les agents voyageurs et locaux feront bieu de |

"Toutes sortes de Moulins reparés et améliorés à |

AVIS AUX MARCHANDS.
ES soussignés informent leurs amis et le public

A cu général qu’ils ont changé de domicile et
gulls sont à présent dans lu Rue Sous-le-Fort en
face de MM. Thibaudeau, Thomas & Cie, où ils
continneront comme par le passé A faire touts

 

épices In ont constamment où maine UD assorti-
Wrnt considérable de -
Ha lies de la Manufacture de Boirim & Cie,
Ferronnesies de toute espèce,
Brosses et Pinceaux,
Ressorts de Sofas,
Essieux,
Peintures,
Vernis,
Fil à Saumon,
Fil à Hareng,
Fil à Morue,
Fit à Ligneux,
Fil spécialement pour emhaller,
Plomb à tirer,
Vis de toutes grandeurs,
Limes de toutes sortes,
Lamngies et Huile de Charbon.

HARDY & LORTIE,
 

H. & L. s'uccuperout peudant l'hiver de l'achat
et de 1a vente des GRAINS pour l'exportation, tels
que :

A vuine,
Orge,
Graine de lin,
Blé, ete, «te.

HARDY & LORTIE,
Rue Sous-le-Fort, Basse-Ville, Québec,

Eu Face de MM. Thibaudeau, Thomas & Cie,

CANADA.
VIS est par ces présentes donné qu'il sera pré-
senté à lu prochaine ression du Parlementane

pétition pour obtenirl'établissement d'une Bauque

avec le titre ci-dessus indiqué.
Québec, 5 fév. 1869—?m 1 fe

“ Dissolution de Société.

 

A Societe qui exdstait entre les soussignés sous
les nom ot raison de FORTIN & MORENCY,

est dissoute de consentement mutuel, depuis le ler
Septembre dernier.

Les affaires de ta ci-devant société seront réglées
pur ALEXANDRE MURENCY,qui continue les
affaires an métne lieu en son propre nom.

. L'EVENEMEN], ;
      

   
 

concernant ia Fnillite, 1864.
, Dans l'affaire de

J. B. GOSSELIX,

 

De Bt. Laurent, Ile d'Orléans,

wr Failli.

ES créanciers du faillf sont par le présent noti-
fils que j'ai été nommé Byndic de eus biens

. et effets, et qu'ils sont requis de me fournir sous
deux mois de cette date, des états de leurs récla-
mations, spécifiant les‘ garanties qu’ils possèdent,
w'ilsen ont, et leur valeur, et s'Îls n'en ont pas,
mentionnant le fait, le tout attesté sous serment,
avec les pièces justificatives à l'appui de ces récla-
mations.

VENTE

POUR NOUS PREPARER

CHANGER

URBAIN THIBAUDEAU
Syndic.

Québec, 17 fév-1869.—24

CANADA,
Province ox Quisec,
District de Québec.

LUCE BLOUIN, de la cité de Québec, épouse
de Narcisse Tanguay, du même lieu, boucher,
dûment autorisée à ester en justicu à l’uffet
des présentes,

No. 222, ve.
NARCISSE TANGUAY, de lu cité du Québec,

boucher,

} Dans la Cour Supérieure.

Défendeur.

VIS est par le présent donné, que la présente

  
   

AUX MERES DE FAMILLR
Poudre de Santé !
GUÉRISONTCERTAINE

POUR LES

ENF'ANTS
OICL un médicament nouveau pour le public
mais éprouvé depuis longtemps et qui n'a

presque jamais manqué son effet. L'autres remèdes
ne font qu’endormir momentanément le tual,
CELUI-CI LE GUÉRIT.

I necontient ni Mercure ni Opium, ni
aucun ingrédient nuisible.

MA POUDRE DE SANTÉ
est cu même temps un Tonique <t un Séda-
tif puissant. On à vu les enfants les plus aflaivtis
et les plus émaciés reprendre en peu de jours par
son usage, ct quand tous les autres remèdes avaient
failli, leur appétit, leurs forces, et leur embuppoint *
normale, Je puis affirmer, sans crainte due me voir
démenti pur les faits, que ses cffets semblent quel- Cause est une cause sn séparation de biens que

lu dite Dermanderesse a intentée ce jour contre son
dit époux, en la cité de Québec, rapportable le
quinze Mars prochain.

DE

u, AMYOT, 
AVIS AUXEPICIERS.

 

Venant d'arriver par le rapeur * Austrian,

UN ASSORTIMENT SUPERBE LE

BALANCES DE CUIVRE
|
| PUUR COMPTOIRS.
(Les Balances à FLATEAUX bL MARBRE, sout

Wontées sur Agatos, et les seules de ce
' genre importées cu Cannda

| COUCHETTES DE FER,
Doubles et simples, de tous prix.

CRIN FRISE POUR MATELAS ET DRAPS

DF CRIN

$100,000
i

 

 ANTOINE FORTIN,
ALEXANDRE MORENCY.

Musique à Bon Marché.

Es Morceaux de Musique qui suivent seront
veudus à moitie prix, savoir:

15, 3d.
1s. 3d
ls.

Lucia de Larumierimoor Quadrillesseulement

fl Trovatore Ouadriltes, Is.
| Feritana Quaslrilles. 1s, 3d
| St Petershoury Quadritle- 1s. 3d.
{Constantinople Quadrilles 18. 3d.
| Madrid Quadrilles, 1s. 3d.
CMalakott Quadrilies, 1s ad
Maurie Aung Quadriltes, is

| Jeannette et Jeannot Quadritles 18.
Kui kerborker Quadiitles, is.

} Martha Quadrilles, is.
Cette maison contient un splendide ; Souvenir de Kamouraska Quadrilles, 13.

Is.

1s

9d.
1s. 3d.
Is, 3d.

1< ad.

1s. 3d.
L'enfant de Treupe Quadrilles, 1s. 3d,
Le nouveau Bois de Boulogne Quads is. 3d.

- , L'enfant prodidue Quadrilles, * 13. 3d.
Marco Spada Quadritles. Ix. ad,

| Les Cosaques Quadrilles, tv 13, 3d,

:L'Intrépide Quadiilles, 1s. 4d.
Les Cent Gardes Quadrilles, 1>. id.
Jenny Bell Quadrilles, ly, 3d.
Le Tatmbonr de l'endroit Quadriil -s Ie. 3d.
La Comddie an Camp Quadntles, le. 3d.
Le Sire do Frane Boisy Quadrilles, la. 3d.
Manon Lescant Quadrilles I< ad

i Manet Quadiiti<, 1x, ded
| La Poudre de Perhinpinpin Quadndies 1s. 34
Les Françaises Quadrilles, 15. 3d.
ee Pore Bie Jonnissc aad des, isd,
La Ihune 4 Pique Quadeilles, ed.

i MOKGAN,
Fiatios «tde Müsique,

No. 44 Bue St Jean,
Mar hand d

Gueber 4 fev st.

NOUVELLEMENT REÇU

A VENRDRE

GARANT & TRUDEL.
ANNÉE Fu haristique où preparation et action

prace avant et apres Ja sainte vomumnion,
pour tous les dimanches ot principales fetes de

Fatiner, 1 vol.
Catechistie phalosephique par Feller, 1 vol
Demonstration de Morris, Bolgeni, Lombrosse

et Cassini, par Chasay, 1 vol, im 8 relié
Cours étémentaine de ia tu gir a Visage des Seine

naires, vol
Entretion sur la Ivturgie, nouvelle explication

des prières et ceremonies du saint sacrifice, suivie

de la lettre curieuse de Don C1 de vert au ministre

Jurieu sur les paroles et les actions du prêtre à

Late] par l'abbé lascal.
Meditation à usage des maisons d'education,

par RP. Champean, 1 vol
Catéchisme du sens commun et dela philoso-

phir cathotique par l'abbé Bohihaker 1 vol

Souffrance de TC. parte RP Alleaume, 7 vols.
 

Le guide de ceux qui annoncent la parole de
Dien, par M. de Beaudre, 1 vol

 

Lux insinniations de la divine piété, ou la vie et

les révélations de Ste. Gertrude. vierge et abbesse

{de Vordre de St. Benoit, 2 vole

Cathe histne de la vie antérieure, par

I vol

M Oliver,

 

L'homme d'oraisou, ses lectures spirituelles, peu-

‘dant tont le cours de l'année, par le RP. Jacques

Nouet, 7 vols
 

i
Jacques Nouet, $ vols.

 

bicuheureux Léonard de Port-Maurice

Catéchigmo des mères, par Mgr. Gaun.e

L'homme d'ornison, sa première retraite par le

I. P. Jacques Nouet, 1 vol.
 

Manrise on lex exercices apirituelles de Saint

Ignace mis À la portée de tous les fidèles, 1 vol.

Québec, 4 fov. 1869,
emmimes remanent= van lnweEEE mn rm rama

Machines pour Fabriquer des

Bottes ct Souliers, À Vendre.

ACHINES à Cheviller, Machines à Rouler et à

Fendre le Cuir avec une Roue à Brunir, Papier

Sablé, et Machines & Couper les Semelles. Tous

ces genres de Machines à Coudre et Machines à

Fabriquer les Bottes et les Souliers, sont réparées

par le soussigné.
! J. D. LAWLOR,

No. 22, Rue St. Jean, H.-V.
Québec, 16 avril 1868.—la

 

MARCHANDISES

L'homme d'ornison, sus méditations et cuties

{tiens pour tous les jours de l'année, par le R. Pi

Avertissements utiles aux confesseurs, par le,

Pour Couvertures de Meubles,

Ressorts de Sofas et de Paillasses. etc.
1

nym DICED DE PEINTURES. HUILE,
GEN MI, Lk | [AN | RES IEREBENTHINE, COULEURS SECHES E14

| ; Toiles à Voitures, Cuirs Patents

; LE et Vernis pour do. ete
! ;

Instruments d'Agriculture de toutes sortes.
— AUSssi—-

Un assortiment considuratde di

COUTELILIHERI
Den maisons Mare hi Broth rs et Hogers & sons,

POUR ÊTRE VENDUE= de Shetticld.
Services de Table argentés.

} 4 440 - ps  CVUILLERS ET FOURCHETTES, ETC,
SANS RESTKRN BF

 

milles procédés

Lustres et Lampes a l'Huile de Charbon,
De: toute< suites,

PREMIÈRE QUALITÉ L'HUILE LE CHARHUN,

ot

La seule qui na pas dednr, et qu'on peut brûler
stfis cheminees

A vendre chez

BELANGER & GANIEPY.

 

| Quit we ; 4 i.To la Demmanderesse.

-BELANGER & GAKIEPY,
; No. 9 et 93, Rue La Fabrique.

POIDS EN CUIVRE SOLIDE)

Plagnées an galvarisme sur Nickel, d'apres les

quefois tenir du miracle, tant ils sont prompts ot
| complets.

| MA POUDRE DE SANTÉ
est une combiuaison de remèdes tous utiles dans
{les maladies des enfants et dont tous les prati-
lciens se servent, mais qui, incombés cn une cer-
wine proportion, qui n'a été toouŸte qu'arrès plu-

\sivurs années d'étude et d'essais, acquièrent nue
j action dont l'expérience seule peut donner idee

Tous ces remèdes sont réellement cura tifs ot
invigorateurs cn mine temps, ct ima POT
DRE DE SANTE peut sadministicr aux
plus jeunes cofants sans le moindre dang: vr, mane

si, par inadvertance, on depassait la dose pros.
crite,
Combien existe-t-il de remèdes dont on puisse

vu dire autant ? sout-ve |;s Narcotiques ?
| ll ya longtemps que j'ai compris qu'il existait
{un vide dans la médecine appliquée aux muladivs
{du jeune age, Ce vide, je crois l'avoir coubte pur
l'invention de MA POUDRE. Ceux qui cn
feront usage ne subiront pas constant les

| dérappolotements causes par les Narcoliques çue-
{médes dont l'opitm est lt base) eu, purecgu'ils
| endormeut les enfants, portent les meres i oro
| qu'ils cprouvent du mieux, mais qui, ayant tat
{ qu'engourdir momentanément le mal, he l'empe-
Chent pas de reparaitre dis Que leur ent cat
, Passe

Saus doute ces remodes NE TUENT IPAs
directement les enfants © mais comme ils uv tout
ordivairemeut qu'engourdir lu mal sans le guerir,
où peut dire avec vérite qu'ils laisseut Inourir les
Chtauts satis seCOUrs, pliisquUe leurs ffetn etant pas
réellement CURATIF, îls n'eimpechent prenque ja-
mais fa maladie de faire des progres d une mide

«, Œautant plds dangereuse qu'ils sont mueins sen-
<ibles, On croitque l'enfant prend du mieux pueree-
qu'il dort, mass au bout de quelque U rips, la ma-
tadie reparaiît sous ne formeaggravée puecequ'elle
t'a puis été attaqués dans sa soûtee, et alors elle
cuporte enfant en quelques jours,

Jai vu dies exemples sans pombe des cifets por-
cnicieux, des remèdes qui cudurment le mal saus le
guérir etc est ce qui mé poile à étudier d'une ma-

A) . . .
1 , bicre approfondie bes moyen lotieseulemont de

UNCED Mats DE PREVENT Jes mnladics des ontants,
CLC Pots AVOIS CéUsKi OUT tons Ces Gits hoh-cetie
[digues de dérange ment du sy<tems neon, on
de dusordies daus les fonctions intestonales

MA POUDRE
A une action sonveuvnme daus 1e cas de débélite
cénerate, de constipation opimsatre, de con sulsions,
de diarrher» detontes sortr=ile Votnisse Hacnts. ete

ESSAYEZ SEULEMENT ! Je l'affiime et
le répète : il n'ya pas de danger possible.
de duite qui que cu

FOU DRE Ya pins dozen tie d'un naasedio nt none
she neretacdin ou Lopegael aur

Los nan otigque = quorjtron cu puisse durenet

“ect de tony dans nan

 

. , . we heut jatnais Je mnalue sc rover des que lon, , I i

! Nous avons l'honneur d'annoncer voetteg. rue du Fabrique effet coms ctals font dost Jos cubed pai tits

IR : vat] NE hie ' Québre, 26 mars 1<64 —j1 0 Les onzonundis~ mt wi POUDRL. DE
JL Nos pratiques et au public que - SANTEls fait dumis PAKCE QU LLLE LES

Ch » t d C ” GUEBLE!
{Nous ! ang emen : 6 ommer ce Voili des preuves de son imuvetese sc porbaur-

! — pod tt dentro ol RL 0 SANTE
ME tac ta dom -dles a dou atet nortiat cE piv e is

M . J 0 H N V EN N E R dra tes 1othourentions, ; Detfins meine aus

DEME
9 vatants fables de passes tte puitode tovrioi, si

41, RI E ST. Josh Lil. 41. tt avec dncoanpaaaldement muets 1 danser
Liic a un dftet extsaordigaue sir la ob nition of

. Lo enfatits bagenetad quant uno nha ce, sagite

DANS TE cod5 hh A SetedT clr sessTie Ses ee Tome nds a co UsuiUe rs Le a
; 4 pour Venconrage ment Hbosal qui lun acte ie = auf ue et ene de NE I.

i Coté depuis fe RÉDUCTION fat <aMAR LR LU aÉRAIHIE pass Che Na OR
CILANDISES  Elbeiutome en mue ps se 10 4 2400 tens KM tete era ’ i
bemtheusss quatiques et de pat gn bane Dine à - Lu So

Mars ou Avril Prochain. une bet considera

  

CHET À

 

ti Lib tele via quart pet

- plus Loue sr, se M He PRESS ! ie3 “ ! tt oo

D'Etoffes à Robes Nouvelles, nonecvoo Toa6
ANS LE Quis ont Vendus +40 pourront urslessous rn Tel bik DE SANTE st anssi ne à unde

dis pris endo exc ptietenell tueut Cities dans faint eos eo es

ELLE CONTINUE AUSSTIA VENTE tonne «li 2 ls aduite- et das la disp 1 pour

= - - = ar pe - coun qui sentient dan shit de ape <n

| ! T N 1 \ ! A UNE IMMENSE REDUCTION wir oes Be cepus, et pui SON stp ts any a hae ats

IR - i - 9 doseapres avois D'ABZO oH Gul sont sem

i i L ‘ ‘ À i a mods de Ja quitte, en te fireront dde vrands gant

=, N “= 1° CC K taues dt Ux u trois cuilleters a thie i site peut

[nap Noir, dr ise dans ut peu de van dog ero ou dans d

bE. Inup de Pilot, Bleu tNor Lait, | guériront cn quelques Jos, tes jee

Withuev, Seal Skin
Map de Moscon ot Beaver,
Flnnelle Unie ot de Fantaisn
couverts de Lan Blanche etat
Tweeds Canadicus te, ote,

Ainsi qu'un choix varie dante annoy tee
OURS à ehufteiet

AVIS AUX PEINTRES.

tait 1WOODS,

NO. 21,

M.

pes ue devraiont jarnats faire nsuge de Une.
"Dose pour les enfants :—Au-des or

“x nos, tne domed cuiller a thé jar gout cu
d'un tels de SIX meds Sonne awee cuites ow
the put genes en deux fers 1 de enr à db ony as,
an cuiller y Che deux toi> ja jou, L
peuvent cfre adgmentees an pen dans bos cas
toa wen os, Oia done dans na pea de Tan

Aux enfants au sein, donner be scan ans.

ales

SUT
sitot apres avoir donne lu Pot pre

vous PIECES DE TAPISSERIE depuis sd et l'argent sora remis si la Porpre he provtire ane

qn Al ) ( TY cup sondagement dans los maladies iudiquess.

R A FABR 4, us JOUDRE DE SANTÉ
+ : ‘ La POUDRE DE SANTE ~t nent

S00 Chales et Echarpes On Laine Noire. Brave. chez John E. Burke cer, pharmacien et droguiste,

Uriso et de Fantasie wo tees bon marche

HAUTE-VELLE.
fojd ut bu Tod.

Mus JoliN VENNER

Nu. 41, Rue St Joseph, St Roch

Quebec. T1 jan tsos —2f

REMÈDE CONTRE LA TOUX.

+ Remède me
NOUS AVONS KN MAISS Ia Tonx"* de Gardner.

Pn Jot de Chemises de Flanelle, tout Laine, à 4

Domestique contre

dispensaire de Québes : place du marché de tn
Haute-Ville, vt chez M, EE Brnnet, éer. Pharma
chen, soins des rues Craig ot Kine, Funtbourz s:
Rov h

N. M. DERONE,
st Hsacinthe

CERTIFICATS.
L'ABURATOIRE DE l'HIMIE.

No. 42, Rue St. Jeun, Moutrcal

Je certifie Avoir pris connaissance de la Pot -

DRE DE SANTE préparée par Mo No Mo Devome

+ du St Hvacinthe, et je puis assurer ic publie

 

+ - of
|

* ! | ) À + vz quelle ue contirnt ni narcotique. ni Inercue, ot in

LY RJ = - _ recommande comme SPÉCIFIQUE dats ls cas pour

9 - ) 9, FE D lesquels elle est rec oipnmmandee
= N v - T VENNEH,

= ve Chimiste
sa up “prie = 4 = > minte.

| FAITS DEPUIS I = = = St. Hyacinthe 25 noût FRUS.

i py r & Tig ’

!
—

> . —

18 TU OM. N. M. Denon,
!

= MN. M. De

SIX MOIS, . = Ben

 

QUE NOUS VEXDRONS A Un Essai pour Prouver sa Valeur
+

NT f >T (1 18k/ LES CERTIFICATS d« l'Honorable ‘
MOITIÉ PRIX. L'Sition Perrier ab do Geo. F Prowse, er.
1

+

| Montréal, 4 Déc. 186$.

i John Gardner, Ecr.,

Cump Mossiaua, — Votre 4 Remede contre

Toux” a 6té en nsage dans ma famille depuis plu-
_ |

J

! (De G. F. Prowss, Ecr.)

No. 4, RUE ST. JEAN. | agit comme par enchantement.

HAUTE-VILLE.

|

EN VENTE PAR TousLs PHARMACIENS

| Québec, 30 jau. 1869. .( DE QUÉBEC.
! . Dépôt et Manufacture, 375, Rue Notre-Dame

Lt >" Montréal.
Québec, 12 jan. 1869.

s

sieurs annétée. Je m'en suis sorvi moi-même. Nous

sommes ai ratiofaits du scs facuités curatives que ;

! nous sommes heuretix de vous communiquer notre :

| [reconnaissant témoignage pour le bénéfice que |

| | nous en avons retiré. i

| Je suis, monsieur, votre, etc.

' J. FERRIER.

| M. Garvama,-—Votre “Remède contre In Toux”

Mon CHER Mossixtk,—Je suis ties heureux de

! pouvoir vous témoigner publiquement ma recon

naissance pour la guérison de l'un de mes cnfants

* indubitablement due à l'effet de votre l'OUDRE

Dr SANTE, qui à êté réellement nu veilleuse.

Ma petite fille, âgée de deux ans, ctait grave

ment malade depuis plus d'un an, et ni remèdes,

ni soins n'avaient l« moudre cfict sur son état.

Fièvre constante et tres-forte ; diurrhée pluirouse

la ct sanguinolente, relles fréquentes accompagnés

de fortes douleurs d'inteatins. Elle avait complè-

tement perdu l'appétit et l'embonpoint.

Dès ln TrOISIÈNE dose de votre POUDRE DE

SANTÉ, tes selles revinrent à l'état naturel, Uap.
pétit cat revcan, les douleurs ont cessé et.chle était

complètement gnéri avant d'avoir fini la fiole que

vous m'avies donnée.
Je regarde votre POUDRE comme un remède

d'une efficacité extraordinaire.—F. X. VALLEE.

Je, soussigné, recommande fortement l'usage de

"| 1a POUDRE DE SANTE préparée per M. N. M.
! Derons, pharmasien ; le regardant comme nn re-

mède particulièrement cfficace duni les Maladies
des enfanta, et je certifie Qu'elle ne contient ni nar-

cotique, ni mercure, ni aucune substance nnisible

*{ quelconque—Dn. PannauLr.—Montréal, 29 oct.
Québec, 6 nov, 1868.



  
GUIDE D'AFFAIRES.GQUIDE D'AFFAIRES.

 
A=

GUIDED'AFFAIREE]
 

TÊTU & HGARNEAU,
No. 25, Rue SC l'ierre, Hasse- Villa.

[PE - Lu peser =

THIBAUDEAU. THOMAS & Cu,
Comm des Ruca Sous-le-Fort et St. l'ierre, Basse- Ville. |

oAHAMEL à FRÈRES
No. 14, Cote de famuntagne, Basse- Ville.
 

__ ÉPICIERS EN GROS.
"JOHNLEMESURIER &Ow.,-
se. 33, Rue St. Pierre, Basse-Ville.

NAZAIRE FCTROUTTE,
Quai de Hun:, vis-à-vis la Maison Connolly, Marchand

de Fleur, Hasse-Ville.

NOUVEAUTHS, DÉTAILS.
GLOVER & FRY,

ABi,& FRÈRES,
No. 22, Rue >. e-Fort,JBasse- Ville.

_ 40.30, Eu le la Fabrique, Eane- Ville.

 

“MONTMIXN 1 & BRUNET,

_Coin desRues du Fans …. Des Fossés, St. Bock.

L. N.HENAULT,
No. 24, Rue du out, St. Roch.   

‘ THEOPHILE HU DON,
Coins des Rues de la Couronne et . . Joseph, 8. Koch.
 

H. GAGNON,

 

“A BERGEVI.
Cote de Lamontagne, Maison Tur. Baasse-Ville.
  

P. E. GUDBOUT,
 

No. 58, rue St. Pierre, Carré N. Dame, Basse-Ville.

No. 77, Hue St. Joagpl,>Roch

 

 

LEFRANÇOIS,
No. 30, Rue de la Couronne, SeKoch.

FELIX LAVOIE& FILS,
Corn des Rues du Pont et St.ranges. St. Bork,

No. 34, rue de la Couronne, St. Koch.

CHOUINARD & FECTEAL.

No. 33, rue de la Cauronne, St. Rcrh.

F. CARRIER & Cis.

No. 37. rue St. Joseph, St. Roch.
 

~FLEUR ET PROVISIO
DEMERS & DION,

Qua de Hunt, Busse-}le.

J.B. RENAUD,
No. 26 et 28, rue St. Paul, Basse-Vaite.

HUOT, BUWMAN& CIE,

Quai Napoléon, Bâtisse Lemoine, Bass:

THEUPHILE THEBERGE,
Marché Champlain, Basse-Vitre

. MARTEL & Cie.
Coin des): es Porche et Union, Lasse- Ville.

INPORTATEURSEN GROS. FabricantdePortesen fer, ole., ete. 41

No. se,mePierre, Basse-Ville.

. F. D. GAGNÉ,
Coin des rues Su.piste et Sous-le-Fort,

LARUE & REMILLARD,
. 3, rue Buade,Heouite-Ville.

Hide BRUNEAU,

Bt. Joseph, Beauce.

LUUIS MARCOTTE,
No. 334, rus of Faubourg M. Jean.

AVOCATR.
ALLEYN & CHAUVEAU,

Bureau, No. 2, rue Buode, Haute- Ville.
BionanpALLEXS. Aisxasnas

F. LANGELIER,
No. 3, Rue du Parlaër, Heute- Villa,

CARUN & DUVAL,

 

Architecte, Ingénieur es Arpentour.

ve w(xBel La BG Wry w

 

oy+Sg Frangela, HowieWis.

AFELTRRETTT
, CUTE,

Coin des Ruos St. Jean"ot du Palais, Hawte-Vidle.

EROLSY ERT,rasan
£a LABri

Ne. 54, Rue St. Joseph, St. Roch.
  

 

. Dr, I. E. BARDY,
4 YRONCE à ms aciekumes pratiques wl est

maintenant axes bleu pour reprondrë' l'exer-
cice de ea profession pour celles qui voudront bien
l'honorer encore de leur confiance.
No. 58, Rue Denfossés, Québec.
Québec, 5 août 1868—6m
 

 

| Coin des rues St. Pierre et Sous-le-Fort, Basse-Ville.

J. 0. L. VIDAL,

No. 2, Rue St. Louis.

NOTAIRES.
serresrnom.amet

“ E. & 8. GLACKMEYER,
No.33, Rue St. Pierre,Basse-Ville.

GEORGE LARUE,

No. 2, Rue de l’Eglise, 8¢. Rock.

J.B. HAMEL,

No. 3, rue St. Joseph, St. Sauveur.

_PHARMACIENRS.
J. B. MARTEL,

_ No. 8,, rueet|Faubourg St. Jean.

ROCH DUGAL,

No. 25, rue de la Ce‘ouronne St. Roch.]

ALFRED BRUNET,

Coin desrues St. Paul et St. Niicolas, Palais.

JOHN VELDCIN,

2

 
 

 

 

 

GIN DE HOLLANDE.

GENRE deJ. DeKuyper & Fils, en Tonnes,
: do eu Caisses Rouges,

do do Vertes.
A vendre par

WILLIAM POSTON,
Québec,6 déc. 1868.

Tableauindiquant l’heure du départ
des Malles.

Bæuu»ePons,ims,, 1868.
—  
 

No. 504, rue St. Joseph, St. Roch.

Oculiste et Auriste.

Dr. L. 4. A. SIMARD,
No. 18, hue St. Lous.

MÉDECIN.

 

DENTISTES.

Dr. POURTIER,
No, 15, rue St. Jean, Haute- Ville.

J. Al VENNER,
Nu. 41, rue 81. Joseph, St. Roch.

 

 

 

MARCHANDA COMMISSION.
JOSEPH LEPAGE,

No, | rue St. l'ierre, Basse-Visi-.

WELLS &Cie.
| No. 23, rue St. Pierre, Busse-Vil.

CHS. T. COTE & Ute. (Marchandises Sèches.)

No. 54, rue St. Pierre. Basse- Valle,

PHOTOGRAPHES.

T. GASTONGUAY,

No. 43, Rue St. Joseph, St. Roch.

LIVERNOIS & BIENVENU,
No. 3, Jean, Haute-Ville,

 

 

Horlogers et Bijontiers.

H. DROLET,
No. 123, Rue et Fuubourg St. Jean.
 

 

AGENTS DE CHANGE.
TOURANGEAU, MAHUNY & Cie,

No. 18, Rue St. F'ierre, daste-Ville.

Wu. A. FISHER,
No. 2, Kue Buade, Haute-Ville.

EDOUARD GAGNON,
Cuest des Bue St Jacques of Sic Durer,

ves—i-ves la Langue de QYuiber.

E. SANDERSON & Cie,
No. 20, ur St, Paul, Lavse- Vite,

Ne.

P. H. BRUNET,
Coin des rues St. Joseph et de l'Eglise.

AMÉDÉE SAVARD,
53, Kue St, Pierre, Basse- Ville.

ÉMILE JACOT,
Nu 33, lue de lu Couronne, St. Roch.

S. BEDARD,
No 37. Rue St. Jean, Haute- Ville.

BD. DELAHAYE,
Iie St Jean, Haute-Ville,

   

 

 

COURTIER DE DOUANE.

J. Ii. HEALEY,
d'ointe « Carrey, Qubber.

MARCHANDSTAILLEURS.
M. McAVOY,

Coin des Rues du Font et Deakvasts, St.Roch.

MOISE PARADIS
No. 20 et 21, Rue Sous-le-Fort, Basse- Ville.

 

 

 

 

ÉPICIERS.

LOUIS BOURGET.
Coin des Kuer {non et la Place du Marche Fantau..

Dasse-Vilie.

WILLIAM LAROCHE,

No. V2, Rue «ff Faubourg St. -

FORTIN & MORENCY,

Con dex Rues Sous-le-Fort et St. Pierre,Dusse- Ville.

BUISSEAU,
No. 314, P=de ta Couronne, St. Rock.

DIUN & DUBEAU,
No. 27, Rue dela Couronne, st. Roch.

A. J. MAILLUX.
 

No. 38, Rue de lu Cours St. Roch.

G. E. PARE & FREn
No. 26), Bue du Pout, St Roch.

v CLARK & FF: .

No. 33, Rue duLe Roc.

JOSEPH LACHANCE,
 

h ’ No. 8, Sous-le-Furt et Nu. 3, Marché, Busse-Viile.

-Lampes et Muile deCharbon.
VALLERAN D,

Vo. 6, Côte 4 Lumontagne. Basse- Ville.

 

 

Faience, Lampes, Huile de Charbon (en Gros)

HENRYGOODWIN & Ce,
Rue St. Paul, Basse-Ville,
 

No. 384. rue ct Faubourg St. Jean.

TABACONISTE.

 

FRAN

FERBLANTIER.
3ÉTOURNEAU,
 

TANNEUR.

OLIVIER ROCHETTE,
Nu. 156, rue St, Valier, St. Roch.

 

 

SELLIER.
LOUIS TANGUAY,

Nu. BR, rue ef Puubourg St. Jean.
 

 

MARCHAND DE BOIS.
| TT PDOPAQUET,

 

ie du f'alaux, Rue St. Paul.

Havre du Pulais, près de P Usine 4 Guz.
Plan hes, Mudriers,,18.ete.

 

j D & 0. BEAUBIEN;

Marchands de Quincailleries. |
“TRUDELLE & VOYER,

No. 43 el 52, rue St. Pierre, Dasse- Ville.

JOSEPH BUIVIN,
Cou des Rues du Pont et St. Joseph, St. Roch.

P. H. RHÉAUME,
Coin des Rues St. Joseph et du Pout, St. Roch.
 

LIBRAIRES.

"GARANT& TRUDEL,
No. 27, Rue de la Fubrique, Haute-VVadte.

HARDY & MARCOTTE,
No. 3, Rue Notre-Dame, Basse-Ville.

“M.LCRÉMAZIE,
do. 12, rue fuade, Haute-Ville.

J. A. LANGLAIS,
 

No. 63, rue St. Joseph, vis-à-vis l'Eglise St. Roch.
 

RELIEUR ET BEGLEUR.

M. E. PRUULX,
No. 4, rue Des Casernes, Haute-Ville,

 
 

! _Marchands de Musique.

E. LARUE & Cix.,
Nos. 241 et 20, rue et Faubourg St. Jean.

CORDONNIERS,

J. E."WOODLEY,
. Rue Buade, Haute- Ville, Québec.
CE Gros ET en DéTaiL.)

SYLLA COTE,
No, 23, Rue Couillard, Haute-Voile.

JOSEPH LECLERC,
Rue St. Valier, St. Sauteur.

LOUIS BILUDEAU,
No. 5Escalier de la Petite Rue Champlain,

 

 
MARCELROCHET,

Cooin des Rues du Pont et DesFossés, St. Roch.

CLÉMENT GAMACHE,
Coin des Ruer Notre-f)ame et St. Pierre, Basse-Ville.

CHARLES BUIVIN,
No. 504, Rue et Faubourg si. Jean.

J. B. RICHARD,
‘Coin des Rues St. Jeau et Ste. Geneviève, Fuubourg

“CHARLESBBEAUPRE,
Coin des Hues Votre-Dume et Sous-le- Fort,

"CHARLESROY,
Coin des Kuea Notre-Dame et Sous-le-Fort,

J. Bre. LAROCHE,

No. 42, rue du l'ont, St. Roch.

FRANÇOIS BROUARD,
No. 49, Rue de la Couronne, St. Roch,

BARBIER.
JOSEPH MARIE,

No. 81}, rue St. Joacph, vis-d-vis l'Eglise St. Rock.

 

 

 
PETBUS PLAMONDON,

No. 60, rue Nouvelle, Faubourg 81. Louis.
 

PROFESSEURSDE MUSIQUE
 

M. AUG. DESROCHERS,

 

 

x Ne. 12, rae de Palais.

~ .  M. G. MoNILL,
Ne. 18, rue 8t. Gabrielle,faubourg 8t. Jean.

: Réparation d’Instruments de
i 000_ _Ivsique.

3 “ROCH LYONNAIS,  No. 32. Hue St. Joneph, 8e. Roch.

Bureaux de l’Evénement, à Québec, No. 1, rue Buade, à côté du Bureau de Poste, Escalier de la Basse-Ville,
sim

MOTELS ETMESTAURANTS.
HOTEL RUSSELL,

No. 11, Rue du Palais, Haute- Ville.
a

"LEANDREFRECHET,
No. 5, Rue deLamontagne, Basn-Vids,

“GEORGEBELLEAU,

(Hestaurant St. Grorge,) No. 2, Rue de Fore,

 KARCISELAFORCEace,
No. 11, Rue du Palaie, NeueVélo,

‘HOTELBLANCHARD,

Rue Notre-Usme Basse- Ville,

Deca. MALLES. | CLOTURE.

|

A.M.P.M. ONTARIO. A.M.P. M.
8.00 Ottawa, par chemin de fer)

(a)... een a san ee 4.15
8.00 Province d'Outariv, (u).. 4.15

; QUÉBEC.
2.00 Arthabasks ct Frois-Bi-

vières, par chemin dei
fer, Sherbrooke, Len)
noxville, Island Fond.
Townships de l'Est et
Hichmond, jusqu'à Mont-;
réal, par chemin de ter,
tous les jours, (¢)...... ! 4.10

9.00 Cité de Montréal, par che
min de fer, et est, tous
les jours, (a) eee ! 410!

9.00 ; Trois-Rivières et Sorel, pati
. chemin de fer, a....... 1.140

9.00 Trois-Rivières, Rivière-du-
Loup(en haut,) etc » pari
terre, tous les jours. (a) 460

9.00 Leeds, Mégantic, tous les.
jours, dL... LLL, 415

9.00 Saint-Giles et Saint-Sy
vestre, mardi, jeudi et
samedi, (COPS ls

5.30 Rivière-du-Loup, par che-
minde foret l'Est, tous
les jours (6). .......... 8.00

MAI LES LOCALES.
4.30 Saint-Anselme et le comté

de Dorchester, tous lux
jours... ol... 8.4

8.30 Be umout et Saint _ ichel,
tous les jours... 300 :

BLANCS
#30 3.00 Bienvitie et Lauzon, deux

fois par jour... You Jun
8.00 3.00 Lévis, deux fois par jour . 9.00 300
900 500 QuébeeSud, deux toi par

; jour... yoo 4145
7 30 Sainte-Marie, ote, couté

de Beancetous les jours 11.00
346 New Liverpool ot Saint-

Jean Chrysostôtue, tous
les jours... oo... TU«

i 5,00 ; 3.30 Speucer Cove, deux fois

par jour. 02 800 2,30 J
St, Sauveur et St Koch, i

trois fois par jour... &R.60 3,00 5
11.00

9.00 Rive Sud (Ouest), Saint-
| Nicolas, jusqu'à Bécan-

cour, les lundis, mer-
credin et vendredis... 8.560

7.00 Rive Nord (Duest), Ste.
Foye et Trois-ltivières,
PAI terre, tous les jours. +00 |

7.60" Rive Nord (Est), Beauport,
Murray Bay,Chicoutiuii,
etc, Saguenay, les lun-

i dis, mercredis et vendre-
; disPA Bob

8.00 ! Île d'Orléans, lundis, mer-
credis et vendredis. 16.00. 2.30

7 #0 Bourg Louis, St. Raymoni
Pont Rouge, mardi et |
vendredi,Ste, Catherine.

’ lundi et jeudi... 4.40 |
16.60. Valcartier et Lorette, mer-

credi et samedi......…. 2.60
1e.00- Laval «t Lac Beauport, ;

: mardi et vendredi... 2.00
10.06 Charleabourg, mardi, tmier-

credi, vendredi et xa-
medi... ............... 2.00

19.00 Stoneham, ramedi. .... | 2.00

BAIE DES CHALEURS,
5.00 Bassin de Gaspé, Comte

de Gaspé «t Bonaven-
ture, par terre, lundi,
mercredi et samedi... 8.00

PROVINCE MARITIME.
5.06 Nouveau-Brunswick, Ed-

munston, Woodstock ct
Fredericton, par terre,
tous les jours. cer. BOO

Nouveau-Brunswicket He
du P. E, Nouvelle-
Ecosse, vendredi, par
Carlotta de Portland i
Halifax... 4,15

9.00 Do do do mercredi ot
' samedi, voie de Portiand

par vapeur jusqu'à St
Jean, N. B............ 4.15

Terreneuve est comprise
dans chaque malle pour
Halifax, d'ob une malle:
est expédiée à l'arrivée
des vapeurs Inman ve-
nant de New-York.

ETATS-UNIS.
8.00 Boston et New-York,ete. 4.15 |

INDES OCCIDENTALES.
Lettres, otc., payées d'avance, voie de
New-York, sont expédiées tous les
Jours à Now-York, d'où les mailes|
dbnt expédibes;

s Pour la Havane et les Indes Occiden-|
tales, voie de la Havane, chaque
jeudi P, M. Pour St. Thomas, les]
Indes Occidentaies et le Brésil, le;
23 de chaque mois. 4.15

GRANDE BRETAGNE.
Par la ligne canadienne, vendredi (ec). » 3.30
Par la ligne Cunard, voie de New-

York, samedi.................... 4.16
Par la ligne de Brêtne,si elle est ainsi

adressée, voie de New-York, Inndi . ! 416
  «Sacs des mailles par les chars ouverts

i 3e"ir JS P.M,
36 A. M.

Hieetes |TEE
Les lettres enregistrées doivent être déphonten à

la Poste 15 minutes avant In clôture de chaque
malle.
‘Lesboîtes aux letérés sur létue sévont visitées

deux fois par jour à 7.45 h. &, m. ct à 4.16 h. p. m

JOHN SEWELL,
Maître de Poste.

Québec, 31 jan. 1869.

 

 

  

 

JuTMPRIMERIE
DE

L'EVENEMENT,
o 1, RUE BUADE,

A COTÉ DU BUREAU DE POSTE,

Escalier de la Basse- Ville.

PRESSES À VAPEUR.

Le Propriétaire du Journal l’EVE-

NEMENT avant fait l’acquisition

‘d'un matériel d'imprimerie très-

varié, peut maintenant faire toutes

sortes d’impressions,telles que :

TÈTES DE COMPTES,

CIRCULAIRES,

LETTRES FUNERAIRES.

CARTES

DE VISITES.

D'ADRESSES,

DE OMMERCE.

Ete, te

FOUR

GREFFIERS,

AVOCATTS,

NOTAIRES,

HUISSIERs,

Ete., Ete.

AFFICHES

PROGRAMMES,
Ete., Etc.

FACTUMS,
Etc, Etc.

LIVRES,

BROCHURES,

Etc, Etef

Le tout imprimé avec moin et élé-
gance, à des

PRIX RAISONNARBLES,

Toute commande envoyée par la
Poste, ou autrement, sera exécutée

immédiatement, et les ouvrages ex-

pédiés par les voies les plus expédi-

tives et les moins coûteuses,  
  

MONTMINY&BRUNET
ANNONCENT A LEURS l'HATIQUES FT AU FUBLIC,

Qu'à partir de cette date jusqu'au ler mars Prochain
ILS VENDRONT

A UNE REDUCTION DE 20 POUR CEN
TOUT LEUR

FONDS D'EFFETS DEGOUT ET D'UTILITE,
Entre autres articles digues d'une mention spéciale se trouvent des

Cotons Bhirtings 3 6§d. la verge valant vd.
Cotons à Drap à 1», Hd. lu verge valant 2g. 34,
Mériuos français à 2s. Gd. la verge valant 3s. 6d.
Couvertes de Laine du Fabrique Canadienne à 178, 6d, la paire valant 25
Tweed Canadien à 3x. la verge valaut 48, 6d.
Imitation de Mouton, double largeur, à 125, 6d, la verge valant 174. 6d.
Imitation ge Loutre piquée à 228. 6d. In verge valaut 324. 6d,
Corscis Français à La. Ud. valant 45. 64d.

Un grand lot d'ETOFFES A ROBES tu que Wincey, chinéet rayé, Mohair broché, P
dit Impératrire.

oplinette, Drap

— AUSSI —
Un grand lot de NUAGES à moitié prix.

Québce, 15 jan. 1868.

MONTMINY & BRUNET
Coin des Rues du Pout ot des Fontoe‘oh

EPICERIES ET LIQUEURS,
Enseigne du Mulatre
EDOUARD CLARK

32, R710 DU PONT, 89,
ST. ROCH, QUEBEC.

LE roussigné eu offrant ses plus sincères remerciements à tous ceux qui l'ont si libécalement encon
+rugé jusqu'à présent, informe ses amis et ses nombreuses pratiques de la ville ot de In çasn Jagne

qu'il vient de recevoir Un assortiment considérable et choisi d'EPICERIES, COMESs*TIBLES, Vix
et LIQUEURS, ete. ete, consistant en :

EPICERIES ET COMESTIBLES:—Naindoux, Beurre, The, Riz (af
Barley, Pois, Marinades melées, Chocolat, Raisin, Fromage, etc., ete.
LIQUEURN :—Eau-de-Vie, Genievre, Vin &Oporto, Claret, Xéris, Li

fines françaises, ete, ete.
Aqueurs

DIVERS :—Chandelle, Balais, Sceaux, Tabac, Kimpois, Indigo, ete., ote.
H espère. par son activité et sa ponetnalité pouvoir mériter le patronage

le public à accordéà lu ei-devant société,
que

Une Visite à l'Etablissement est respectuausement sollicitée.

Québec, 4 juillet 1868.

EDOUARD CLARK,
32, fine du Font, st ke whi,

 

EXPOSITION UNIVERSELLE DE 1867.

 

KE. PERR
   

 

   
  

  

Assorti-

ment complet

D'ARTICLES DE VOYAGE,

Malles de Cuir et autres, Valises,

Boites à Chapeaux, Sacs de Nuit, Gibecières,

etc. etc.

 

Y & CIE.
FABRICANTS

D'ARTICLES DE VOYACE

EN TOUS GENRES.

RUE NOTRE-DAXE,

MONTREAL

No. 371

  

  
ete.

N. B.—E. PERRY & Cik. ont obtenu une MÉDAILLE à l'ExposFiios
UNIVERSELLE de 1867, le PLUN HAUT I'RIX accordé pour Articles de
voyage à l'Amériqne du Nord.

Montréal, 2 mai I568.— la
 

GRANDE VENTE LA COMPAGNIE CANADIENNE
D’AUTOMN I.

F. X. LEPAGE,
MARCHAND.

No. 35, Rue de la Couronne, St. Roch.

E soussigue & l'honteur de prévenir Ie public et
sey amis en général qu'il vient de compléter

MON immense assortiment de MARCITANDISES
L'AUTOMNE ET D'HIVER, à des conditions de
prix qui peuvent défier toute compétition. L'assor-
timent se compose de

Drap de Pilot, Moscou, Noir «t de Couleur,
Drap de Castor,
Drap Foulé, Double Foulé, Noir «4 Bran,
Casimir Noir tout Laine,
Casimir Noir Union,
Casimir de Couleur,
Twceds Canadiens,
Tweeds Écossain et Anglais,
Merinos Français, Noir et de Couleur.
Cobourg Noir et de Couleur,
Alpacas Noir et de Couleur,
Assortiment Général d'Etofles à Robez,
Indiennes, Coton Jaune, Shirting, ‘Pvile à Drap,

Coton à Drap, Flanelles "Ronges vt de Couleurs,
Flanelles Blanches, Bas, Chaussettes et une grande
pariétéar Articles qu'il serait trop long d'énumérer
c
S@F On cat prié de visiter cet établissement

avant d'aller ailleurs.
F. X. LEFAGE,

No. 35, Rue deIn Couronne, St. Roch.
Québec, 14 sopt. 1868.

AVIS.
ONSIEUR F, N. HERVÉOU, PROFESSEUR
honorablement connu à Montréal et à Québec,

den familles les plus dirtinguévs, se propose de
donner cher lui on à domicile:

10, Leçons de Français, de Latin, de Littérature
Française et d'Histoire.
26 De diriger tes Elèves dans un Cours complet

de Rhétorique.
Nadrosser an Bureau de PRvénement.
Québec, Brept. 1868.  

CAOUTCHOUC,
LE

MONTREAL,
AONFECTIONNE des CEINTURES et COUL

CU ROIES & Patente, BOYAUX. PLAQUES pou

Joints de Machines & Vapeur, RESSORTS et TAM
PONS pour Chars de Chemins de For, VALVES
GOMME pour Libraires, ANNEAUX pour fn der

tition, ote,

— AUER

BOTTES of CLAQUES en CAOÛUTCHOUS
BOTTINESoù PARDESSUS cn FEUTRE AVE

CAOUTCHOUC, cn grande variète.
pu ALITEFOUS LES OHDKEH HONT EXÉCUTÉS AVKC FOSCTI

Bureau et Atelier: No, 272, Row

Ste.-Marie.

F. SCHOLES,

Adninistiafur

Montréal, 30 jan. 1868—la

PRESSES A COPIER,
De ta Célèbre Manufacture de simaet, Bi kvitle

Chez

GARANT & THI DEL

Quéthee, 21 nov. 1868.

A VENDRE,
ISTOIRE den Grandes Familles Fanghint

H Canada, où aperçu sur le Chevalier Beno! "

quelques Familles Contemporaines, mecompérn

d'une Brochure, intitulée : d'Iberville où le dr

Bart Canadien ct la Baie d’Hudron.

Chen
Co

“ GARANT & TRI DEL.

x du

Québec, 13 nov, 1R6Y,

ÉLÉMENT#
pK 1

CHIMIE ET DE PHYNQU

AGRICOL EN

. A. H."LARUE.

PRIX :—I5 sous l’Exemplaire ou 64. la Douai

A vendre au Burvau de 1 Svénement ot cher

Garant & Trudel, Libraires. em

IE

com Marcotte, Imprimer  


